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Grand et Saint Vendredi 

Matines des 12 évangiles 
(lues par les laïcs, le jeudi soir) 

 

Par les prières de nos saints Pères, Seigneur Jésus-Christ notre Dieu, aie pitié de 

nous. 

Gloire à Toi, ô notre Dieu, gloire à Toi. 

Roi céleste, Consolateur, Esprit de vérité, partout présent et remplissant tout, 

Trésor de tout bien et Dispensateur de vie, viens et demeure en nous, purifie 

nous de toute souillure et sauve nos âmes, Toi qui es bon. 
 

Saint Dieu, Saint Fort, Saint Immortel, aie pitié de nous. (3 fois) 
 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  
 

Trinité toute-sainte, aie pitié de nous. Seigneur, purifie-nous de nos péchés ; 

Maître, pardonne nos iniquités ; Saint, visite-nous et guéris nos infirmités, à 

cause de ton Nom. 
 

Kyrie eleison. (3 fois)    ou   Seigneur, aie pitié. (3 fois) 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  
 

Notre Père qui es aux cieux, que ton Nom soit sanctifié, que ton règne vienne, 

que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel. Donne-nous aujourd'hui 

notre pain de chaque jour. Remets-nous nos dettes comme nous les remettons 

nous aussi à nos débiteurs, et ne nous laisse pas succomber à la tentation, mais 

délivre-nous du Malin. 
 

Kyrie eleison. (12 fois)    ou   Seigneur, aie pitié. (12 fois) 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  
 

Venez, adorons et prosternons-nous devant Dieu notre Roi.  

Venez, adorons et prosternons-nous devant le Christ, notre Roi et notre Dieu.  

Venez, adorons et prosternons-nous devant le Christ lui-même, notre Roi et 

notre Dieu. 
 

Psaume 19 

Que le Seigneur t’exauce au jour de la tribulation, que le Nom du Dieu de Jacob 

te protège ! Que du sanctuaire Il t’envoie son secours, et que de Sion Il t’apporte 

son soutien ! Qu’Il se souvienne de tous tes sacrifices, et que ton holocauste Lui 
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soit agréable ! Qu’Il te donne selon ton cœur, et qu’Il accomplisse tous tes 

desseins ! Nous exulterons pour ton salut, et nous nous glorifierons dans le Nom 

de notre Dieu. Que le Seigneur accomplisse toutes tes requêtes. Maintenant, je 

sais que le Seigneur a sauvé son Christ ; Il l’exaucera de son sanctuaire des 

cieux. Le salut est dans les grandes œuvres de sa droite. Ceux-ci ont recours aux 

chars, ceux-là aux chevaux ; mais nous, c’est le Nom du Seigneur notre Dieu 

que nous invoquons. Eux, ils ont été entravés et sont tombés, mais nous, nous 

voici relevés et nous restons debout. Seigneur, sauve le Roi, et exauce-nous, le 

jour où nous T’invoquerons ! 
 

Psaume 20 

Seigneur, en ta force le Roi se réjouit ; et pour ton salut, il exulte grandement. 

Tu lui as accordé ce que son cœur désirait ; Tu ne lui as pas refusé ce que 

souhaitaient ses lèvres. Car Tu l’as prévenu de bénédictions pleines de douceur ; 

Tu as posé sur sa tête une couronne de pierres précieuses. Il T’avait demandé la 

vie, et Tu la lui as donnée ; de longs jours, pour les siècles des siècles. Grande 

est sa gloire, grâce à ton salut ; Tu as mis sur lui la splendeur et la magnificence. 

Tu lui donneras la bénédiction pour les siècles des siècles ; Tu le rempliras 

d’allégresse par la vision de ta face. Car le roi a mis son espérance dans le 

Seigneur, et par la miséricorde du Très-Haut, il ne chancellera pas. Que ta main 

se trouve devant tous tes ennemis ; que ta droite trouve tous ceux qui te haïssent 

; Tu en feras comme une fournaise de feu au temps où paraîtra ta face ; le 

Seigneur dans sa colère les frappera d’épouvante, et le feu les dévorera. Leur 

fruit, Tu l’extermineras de la terre, et leur race, d’entre les fils des hommes ! Car 

ils t’ont chargé de maux ; ils ont ruminé des desseins qu’ils n’ont pu accomplir. 

Tu leur apparaîtras de dos ; pour ce que tu gardes en réserve, tu prépareras leur 

visage. Sois exalté, Seigneur, dans ta puissance, nous chanterons et jouerons des 

psaumes pour tes grandes œuvres. 
 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  
 

Saint Dieu, Saint Fort, Saint Immortel, aie pitié de nous. (3 fois) 
 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  
 

Trinité toute-sainte, aie pitié de nous. Seigneur, purifie-nous de nos péchés ; 

Maître, pardonne nos iniquités ; Saint, visite-nous et guéris nos infirmités, à 

cause de ton Nom. 
 

Kyrie eleison. (3 fois)    ou   Seigneur, aie pitié. (3 fois) 

 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  
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Notre Père qui es aux cieux, que ton Nom soit sanctifié, que ton règne vienne, 

que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel. Donne-nous aujourd'hui 

notre pain de chaque jour. Remets-nous nos dettes comme nous les remettons 

nous aussi à nos débiteurs, et ne nous laisse pas succomber à la tentation, mais 

délivre-nous du Malin. 
 

Tropaires 

Seigneur, sauve ton peuple et bénis ton héritage ; accorde à tes fidèles la victoire 

sur les ennemis et garde ton peuple par ta croix.  
 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit. 
 

Toi qui T'es volontairement élevé sur la Croix, ô Christ Dieu, accorde tes 

miséricordes au nouveau peuple qui porte ton Nom. Réjouis tes fidèles par ta 

puissance et donne-leur la victoire sur l'Ennemi ; afin qu'ils trouvent secours 

dans ta Croix, arme de paix et trophée invincible. 
 

Et maintenant et toujours, et dans les siècles des siècles. Аmen.  
 

Protectrice redoutable et invincible, ne dédaigne pas nos supplications, Mère de 

Dieu digne de toute louange, mais dans ta bonté affermis le peuple orthodoxe, 

sauve ceux qui nous gouvernent et du haut des cieux donne-nous la victoire. Car 

tu as enfanté Dieu, toi qui seule est bénie. 
 

Kyrie eleison. (12fois)    ou   Seigneur, aie pitié. (12 fois) 

Hexapsalme 
 

Le Lecteur: Gloire à Dieu au plus haut des cieux et paix sur la terre ; aux 

hommes bienveillance. (3 fois) 

Seigneur, ouvre mes lèvres et ma bouche annoncera ta louange.  (2 fois)  

Psaume 3 

Seigneur, pourquoi se sont-ils multipliés, ceux qui m’infligent la tribulation ? Ils 

sont nombreux, ceux qui se lèvent contre moi. Nombreux, ceux qui disent à mon 

âme :" Point de salut pour lui en son Dieu ! " Mais Toi, Seigneur, Tu me prends 

avec Toi, Tu es ma gloire, celui qui me relève la tête. De ma voix, j’ai crié vers 

le Seigneur, et Il m’a exaucé de sa sainte montagne. Je me suis endormi, et le 

sommeil m’a saisi ; et je me suis réveillé, car le Seigneur m’a pris avec Lui. Je 

ne craindrai pas les myriades du peuple qui de toutes parts m’environnent. Lève-

Toi, Seigneur, sauve-moi, mon Dieu ! Car Tu as frappé tous ceux qui me 

haïssent sans raison, Tu as brisé les dents des pécheurs. Au Seigneur appartient 

le salut ; et sur ton peuple est ta bénédiction.  

Je me suis endormi, et le sommeil m’a saisi, et je me suis réveillé, car le 

Seigneur m’a pris avec Lui. 

 

 

Psaume 37 

Seigneur, ne me reprends pas dans ta colère, et ne me châtie pas dans ton 

irritation. Car tes flèches m’ont percé, et Tu as appesanti sur moi ta main. Il n’y 
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a plus rien de sain dans ma chair à cause de ta colère, il n’y a plus de paix dans 

mes os, à cause de mes péchés. Car mes iniquités me dépassent la tête, comme 

un fardeau pesant, elles pèsent sur moi. Mes plaies sont devenues puanteur et 

pourriture, à cause de ma folie. Je suis dans la misère, courbé à jamais, tout le 

jour en deuil je chemine. Mes reins sont accablés de moqueries, et il n’y a plus 

rien de sain en ma chair. Je suis affligé et humilié outre mesure, je rugis, à cause 

des sanglots de mon cœur. Seigneur, tout mon désir est devant Toi, et mon 

gémissement ne T’est point caché. Mon cœur est troublé, ma force 

m’abandonne, et la lumière même de mes yeux m’a quitté. Mes amis et mes 

compagnons se sont approchés et dressés contre moi, et mes proches se tiennent 

loin de moi. Ils sont pleins de violence, ceux qui cherchent mon âme, ceux qui 

cherchent mon malheur ont le mensonge à la bouche, tout le jour ils méditent 

des fourberies. Mais je suis comme un sourd, je n’entends pas, comme un muet, 

je n’ouvre pas la bouche ; je suis pareil à un homme qui n’entend rien, et qui n’a 

pas de réplique en sa bouche. Car c’est en Toi, Seigneur, que j’ai mis mon 

espérance, c’est Toi qui m’exauceras, Seigneur mon Dieu. J’ai dit : " Que mes 

ennemis ne se réjouissent pas à mon sujet ! " Et quand mes pieds chancellent, ils 

parlent avec insolence contre moi. Me voici prêt à recevoir les coups, et ma 

souffrance est sans cesse devant moi. Mon iniquité, je la confesse, et je suis en 

souci à cause de mon péché. Cependant, mes ennemis sont vivants, ils sont 

devenus plus forts que moi ; ils se sont multipliés, ceux qui me haïssent sans 

cause ; ceux qui me rendent le mal pour le bien me déchirent, parce que je 

cherche à faire le bien.  

Ne m’abandonne pas, Seigneur mon Dieu, ne T’éloigne pas de moi ; sois attentif 

à me secourir, Seigneur de mon salut !  

Ne m’abandonne pas, Seigneur mon Dieu, ne T’éloigne pas de moi ; sois attentif 

à me secourir, Seigneur de mon salut ! 

Psaume 62 

Dieu, mon Dieu, pour Toi je veille dès l’aurore ; mon âme a soif de Toi ; de 

combien de façons ma chair Te désire, dans une terre déserte, sans chemin et 

sans eau. Ainsi, je parais devant Toi dans ton sancuaire, pour voir ta puissance et 

ta gloire. Car ta miséricorde est meilleure que la vie ; mes lèvres Te loueront. 

Ainsi je Te bénirai tout au long de ma vie, et j’élèverai les mains en invoquant 

ton Nom. Mon âme sera rassasiée comme de moelle et de graisse, et la joie sur 

les lèvres, ma bouche Te louera. Si ton souvenir me revient sur ma couche, au 

long des veilles je médite sur Toi. Car Tu es mon secours, et je trésaille 

d’allégresse sous la protection de tes ailes. Mon âme s’est attachée à Toi, et ta 

droite m’a saisi. Mais eux, c’est en vain qu’ils cherchent mon âme, ils 

descendront dans les profondeurs de la terre ; ils seront livrés au tranchant de 

l’épée, et deviendront la part des renards. Et le roi se réjouira en Dieu, ils s’en 

loueront, tous ceux qui jurent par Lui ; mais la bouche qui tient des propos 

injustes sera fermée.  

Au long des veilles je médite sur Toi. Car Tu es mon secours, et je trésaille 

d’allégresse sous la protection de tes ailes. Mon âme s’est attachée à Toi, et ta 

droite m’a saisi. 
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Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Аlleluia, alleluia, alleluia, gloire à toi, ô Dieu. (3 fois, sans métanies) 

Kyrie eleison. (3 fois)    ou   Seigneur, aie pitié. (3 fois) 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Psaume 87 

Seigneur, Dieu de mon salut, le jour et la nuit j’ai crié devant Toi. Que ma prière 

entre en ta présence, incline l’oreille vers ma supplication. Car mon âme est 

remplie de maux, et ma vie est au bord des enfers. J’ai été compté parmi ceux 

qui descendent dans la fosse, je suis devenu comme un homme sans secours, 

libre parmi les morts, comme ceux qui ont été tués et dorment dans la tombe, 

eux dont Tu ne Te souviens plus, et que Tu as écartés loin de ta main. On m’a 

mis au plus profond de la fosse, dans les ténèbres et l’ombre de la mort. Sur moi 

s’est appesantie ta colère, et Tu as fait passer sur moi tous tes flots. Tu as 

éloigné de moi mes compagnons, ils m’ont pris en horreur ; j’ai été livré et je ne 

puis m’échapper. Mes yeux sont usés par la misère ; j’ai crié vers Toi, Seigneur, 

tout le jour, j’ai tendu les mains vers Toi. Pour les morts feras-Tu des 

merveilles, ou les médecins les ressusciteront-ils, afin qu’ils Te confessent ? 

Parlera-t-on de ta miséricorde dans la tombe, de ta vérité au lieu de perdition ? 

Connaîtra-t-on dans la ténèbre tes merveilles, et ta justice au pays de l’oubli ? Et 

moi, j’ai crié vers Toi, Seigneur, le matin, ma prière ira au-devant de Toi. 

Pourquoi, Seigneur, repousser mon âme, détourner de moi ta face ? Je suis 

pauvre et dans la peine depuis ma jeunesse ; j’ai été élevé, puis humilié et 

abattu. Sur moi ont passé tes colères, tes terreurs m’ont épouvanté. Elles me 

cernent comme de l’eau tout le jour, elles se referment sur moi toutes ensemble. 

Tu as éloigné de moi mes amis et mes proches, et mes compagnons, à cause de 

ma misère. Seigneur, Dieu de mon salut, le jour et la nuit j’ai crié devant Toi. 

Que ma prière entre en ta présence, incline l’oreille vers ma supplication. 

 

Psaume 102 

Bénis le Seigneur, ô mon âme, et que tout ce qui est en moi bénisse son saint 

Nom. Bénis le Seigneur, ô mon âme, et n’oublie aucun de ses bienfaits. Lui qui 

pardonne toutes tes iniquités, qui te guérit de toutes tes maladies ; Lui qui 

rachète de la corruption ta vie, qui te couronne de miséricorde et de compassion, 

qui rassasie de biens ton désir, et comme celle de l’aigle sera renouvelée ta 

jeunesse. Le Seigneur répand les miséricordes, Il fait droit à tous les opprimés. Il 

révéla ses voies à Moïse, aux fils d’Israël ses volontés. Le Seigneur est 

compatissant et miséricordieux, lent à la colère et plein de miséricorde. Elle ne 

sera pas éternelle sa colère, elles ne seront pas pour toujours ses menaces. Il n’a 

pas agi envers nous selon nos iniquités, Il ne nous a pas rendu selon nos péchés. 

Comme est la hauteur des cieux sur la terre, Il a rendu puissante sa miséricorde 

envers ceux qui le craignent. Comme est loin l’Orient de l’Occident, Il a éloigné 

de nous nos iniquités. Comme un père a compassion de ses fils, le Seigneur a eu 
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compassion de ceux qui le craignent. Car Il sait de quoi nous sommes pétris, Il 

se souvient que poussière nous sommes. L’homme, ses jours sont comme 

l’herbe, comme la fleur des champs il fleurit : sur lui qu’un souffle passe, il n’est 

plus, jamais plus il ne connaîtra sa place. Mais la miséricorde du Seigneur pour 

qui le craint s’étend de l’éternité à l’éternité, et sa justice sur les fils de leurs 

fils ; pour ceux qui gardent son testament, qui se souviennent d’accomplir ses 

volontés. Le Seigneur a préparé son trône dans les cieux, et sa royauté domine 

sur toutes choses. Bénissez le Seigneur, tous ses anges, forts et puissants, qui 

exécutez sa parole, attentifs au son de ses paroles. Bénissez le Seigneur, toutes 

ses armées, ses serviteurs, qui faites ses volontés. Bénissez le Seigneur, toutes 

ses œuvres, en tout lieu de son empire ; bénis le Seigneur, ô mon âme. En tout 

lieu de son empire, bénis le Seigneur, ô mon âme. 

Psaume 142 

Seigneur, exauce ma prière, prête l’oreille à ma supplication, en ta vérité, 

exauce-moi en ta justice. Et n’entre pas en jugement avec ton serviteur, car nul 

vivant ne sera trouvé juste devant Toi. Car l’ennemi a poursuivi mon âme, il a 

humilié ma vie jusqu’à terre. Il m’a fait habiter dans les ténèbres, comme les 

morts des jours anciens. Et en moi mon esprit a été saisi d’acédie, mon cœur a 

été troublé au-dedans de moi. Je me suis souvenu des jours d’autrefois, j’ai 

médité sur toutes tes œuvres, sur l’ouvrage des tes mains je méditais. J’ai étendu 

mes mains vers Toi, mon âme est devant Toi comme une terre sans eau. Hâte-

Toi, Seigneur, de m’exaucer, mon esprit défaille. Ne détourne pas de moi ta 

face, que je ne sois semblable à ceux qui descendent dans la fosse. Fais-moi 

entendre au matin ta miséricorde, parce que j’ai mis en Toi mon espérance. Fais-

moi connaître la voie où je dois marcher, car vers Toi j’ai élevé mon âme. 

Délivre-moi de mes ennemis, Seigneur, auprès de Toi j’ai cherché refuge. 

Apprends-moi à faire ta volonté, car Tu es mon Dieu. Ton esprit bon me 

conduira dans la terre de rectitude. À cause de ton Nom, Seigneur, Tu me feras 

vivre ; en ta justice, Tu tireras mon âme de la tribulation ; et dans ta miséricorde, 

Tu détruiras mes ennemis, Tu feras périr tous ceux qui oppriment mon âme, car 

je suis ton serviteur.  

Exauce-moi, Seigneur, en ta justice, et n’entre pas en jugement avec ton 

serviteur. 

Exauce-moi, Seigneur, en ta justice, et n’entre pas en jugement avec ton 

serviteur.  

Ton esprit bon me conduira dans la terre de rectitude. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Аlleluia, alleluia, alleluia, gloire à toi, ô Dieu. (3 fois) 

Kyrie eleison. (12 fois)    ou   Seigneur, aie pitié. (12fois) 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  
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Alléluia, ton 8 

Le Lecteur: Ton 8, Alléluia, alléluia, alléluia. 

Verset 1 : La nuit, mon esprit veille devant toi, ô Dieu, car tes préceptes sont 

lumière sur la terre.   

Le Chœur: Alleluia, alleluia, alleluia. (après chaque verset) 

Verset 2 : Apprenez la justice, habitants de la terre. 

Verset 3 : Ma jalousie fondra sur un peuple indocile. 

Verset 4 : Fais venir le malheur, Seigneur, fais venir le malheur sur les glorieux de 

la terre.  

Tropaire, ton 8 

Tandis qu'à la Cène, au lavement des pieds, / les glorieux disciples 

étaient emplis de lumière, / Judas l'impie, malade d'avarice, se 

couvrait de ténèbres / et aux juges iniques il te livrait, toi le juste Juge. 

/ Vois donc, toi qui t'attaches aux richesses, / comment à cause d'elles 

il s'est pendu ! / Fuis l'âme insatiable qui osa un tel crime contre le 

Maître. // Toi qui es bon envers tous, Seigneur, gloire à toi.  

Gloire au Père... le même tropaire 

Et maintenant... le même tropaire une 3
ème

 fois 

 

Kyrie eleison. (3 fois)    ou   Seigneur, aie pitié. (3 fois) 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

 

LECTURE DU 1
ER

 EVANGILE 

Lecture du Saint Evangile selon saint Jean. 

Gloire à ta passion, Seigneur ! 

Evangile selon Jean (13,31 - 18,1) 

Jésus dit à ses disciples : « Maintenant le Fils de l’homme a été glorifié et Dieu 

a été glorifié en lui. Si Dieu a été glorifié en lui, Dieu aussi le glorifiera en lui-

même et c’est bientôt qu’Il le glorifiera. Mes enfants, Je suis encore avec vous 

pour peu de temps. Vous me chercherez, et comme Je l’ai dit aux autorités 

juives : là où Je vais, vous ne pouvez venir ; à vous aussi Je le dis maintenant. Je 

vous donne un commandement nouveau : ‘‘Aimez-vous les uns les autres.’’ 

Comme Je vous ai aimés, aimez-vous les uns les autres. À ceci tous 

reconnaîtront que vous êtes mes disciples : si vous avez de l’amour les uns pour 

les autres. » Simon-Pierre lui dit : « Seigneur, où vas-Tu ? » Jésus lui répondit : 

« Là où Je vais, tu ne peux pas me suivre maintenant ; mais tu me suivras plus 

tard. » Pierre lui dit : « Pourquoi ne puis-je pas te suivre dès maintenant ? Je 
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donnerai ma vie pour toi. » Jésus lui répondit : « Donner ta vie pour moi ? En 

vérité, en vérité, Je te le dis, le coq ne chantera pas que tu ne m’aies renié trois 

fois. Que votre cœur ne soit pas troublé ! Vous croyez en Dieu, croyez aussi en 

moi. Dans la maison de mon Père, il y a de nombreuses demeures ; sinon, vous 

aurais-Je dit : ‘‘Je vais préparer un lieu pour vous.’’ Lorsque Je serai allé vous le 

préparer, Je reviendrai et Je vous prendrai auprès de moi, afin que là où Je suis, 

vous aussi vous soyez. Quant au lieu où Je vais, vous en savez le chemin. » 

Thomas lui dit : « Seigneur, nous ne savons pas où Tu vas. Comment en 

connaîtrions-nous le chemin ? » Jésus lui dit : « Moi, Je suis le Chemin, la 

Vérité et la Vie. Personne ne va vers le Père si ce n’est par moi. Si vous me 

connaissiez, vous connaîtriez aussi mon Père ; dès à présent vous le connaissez 

et vous l’avez vu. » Philippe lui dit : « Seigneur, montre-nous le Père et cela 

nous suffit. » Jésus lui dit : « Voilà si longtemps que Je suis avec vous, et toi, 

Philippe, tu ne me connais toujours pas ? Qui m’a vu a vu le Père. Comment 

peux-tu dire : Montre-nous le Père ? Ne crois-tu pas que Je suis dans le Père et 

que le Père est en moi ? 

Les paroles que Je vous dis, Je ne les dis pas de moi-même : c’est le Père qui 

demeurant en moi accomplit ses œuvres. Croyez-moi. Je suis dans le Père et le 

Père est en moi. Si vous ne me croyez pas, croyez du moins à cause de ces 

œuvres. En vérité, en vérité, Je vous le dis, celui qui croit en moi fera, lui aussi, 

les œuvres que Je fais, et il en fera même de plus grandes, car moi Je vais auprès 

du Père. Et tout ce que vous demanderez en mon nom, Je le ferai, afin que le 

Père soit glorifié dans le Fils. Si vous demandez quelque chose en mon nom, Je 

le ferai. Si vous m’aimez, vous gardez mes commandements ; et Je prierai le 

Père et Il vous donnera un autre Consolateur, pour qu’Il soit avec vous à jamais, 

l’Esprit de Vérité, que le monde ne peut pas recevoir, parce qu’il ne le voit pas 

et qu’il ne le connaît pas. Mais vous, vous le connaissez, car Il demeure auprès 

de vous et Il est en vous. Je ne vous laisserai pas orphelins ; Je viens à vous. 

Encore un peu et le monde ne me verra plus. Mais vous, vous me verrez parce 

que Je suis vivant et vous aussi, vous vivrez. Ce jour-là, vous connaîtrez que Je 

suis en mon Père et que vous êtes en moi et moi en vous. Celui qui a mes 

commandements et qui les garde, c’est celui-là qui m’aime ; or celui qui m’aime 

sera aimé de mon Père ; et Je l’aimerai et Je me manifesterai à lui. » 

Jude - pas Judas l’Iscariote - lui dit : « Seigneur, comment se fait-il que Tu 

doives te manifester à nous et non pas au monde ? » Jésus lui répondit : « Si 

quelqu’un m’aime, il gardera ma parole, et mon Père l’aimera et nous viendrons 

vers lui et nous nous ferons une demeure chez lui. Celui qui ne m’aime pas ne 

garde pas mes paroles ; et la parole que vous entendez n’est pas de moi, mais du 

Père qui m’a envoyé. Je vous ai dit cela tandis que Je demeurais auprès de vous. 

Mais le Consolateur, l’Esprit Saint, que le Père enverra en mon nom, lui, vous 

enseignera tout et vous rappellera tout ce que Je vous ai dit. Je vous laisse la 

paix ; Je vous donne ma paix ; ce n’est pas comme le monde la donne que Je 

vous la donne. Que votre cœur cesse de se troubler et de craindre. Vous m’avez 

entendu dire : ‘‘Je m’en vais et Je viens à vous.’’ Si vous m’aimiez, vous vous 

réjouiriez de ce que Je dis : ‘‘Je vais vers le Père’’, car mon Père est plus grand 
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que moi. Je vous le dis maintenant, avant que cela n’arrive, pour qu’au moment 

où cela arrivera, vous croyiez. Désormais Je ne m’entretiendrai plus beaucoup 

avec vous, car le prince de ce monde vient. Certes il n’a sur moi aucune prise ; si 

bien que le monde saura que J’aime le Père et que Je fais ce que le Père m’a 

prescrit. Levez-vous ! Partons d’ici ! 

Moi, Je suis la vraie vigne et mon Père est le vigneron. Tout sarment qui, en 

moi, ne porte pas de fruit, Il l’enlève, et tout sarment qui porte du fruit, Il 

l’émonde, pour qu’il en porte davantage. Vous êtes déjà purs à cause de la 

parole que Je vous ai dite. Demeurez en moi, comme moi en vous. De même que 

le sarment s’il ne demeure pas sur la vigne ne peut porter du fruit par lui-même, 

ainsi vous n’en porterez pas non plus, si vous ne demeurez pas en moi. Moi, Je 

suis la vigne ; vous, les sarments. Celui qui demeure en moi, et moi en lui, celui-

là porte du fruit en abondance ; car en dehors de moi vous ne pouvez rien faire. 

Si quelqu’un ne demeure pas en moi, il est jeté dehors comme le sarment, et il se 

dessèche ; et les sarments on les ramasse, on les jette au feu et ils brûlent. Si 

vous demeurez en moi et que mes paroles demeurent en vous, demandez ce que 

vous voulez, et vous l’aurez. 

Ce qui glorifie mon Père c’est que vous portiez du fruit en abondance et 

deveniez mes disciples. Comme le Père m’a aimé, moi aussi Je vous ai aimés. 

Demeurez en mon amour. Si vous gardez mes commandements, vous 

demeurerez dans mon amour, de même qu’en gardant les commandements de 

mon Père, Je demeure dans son amour. Je vous dis cela pour que ma joie 

demeure en vous et que votre joie soit parfaite. Voici mon commandement : 

‘‘Aimez-vous les uns les autres comme Je vous ai aimés.’’ Nul n’a d’amour plus 

grand que celui qui donne sa vie pour ses amis. Vous êtes mes amis, si vous 

faites ce que Je vous prescris. Je ne vous appelle plus serviteurs, car le serviteur 

ne sait pas ce que fait son seigneur ; mais Je vous appelle amis, parce que tout ce 

que J’ai entendu de mon Père, Je vous l’ai fait connaître. Ce n’est pas vous qui 

m’avez choisi ; mais c’est moi qui vous ai choisis et vous ai établis pour que 

vous alliez, que vous portiez du fruit et que votre fruit demeure, afin que tout ce 

que vous demanderez au Père en mon nom, Il vous le donne. Ce que Je vous 

commande, c’est de vous aimer les uns les autres. Si le monde vous hait, sachez 

que moi, il m’a pris en haine en premier. Si vous étiez du monde, le monde 

aimerait ce qui lui appartiendrait ; vous n’êtes pas du monde, Je vous ai choisis 

pour vous mettre à part du monde, voilà pourquoi le monde vous hait. 

Souvenez-vous de la parole que Je vous ai dite : ‘‘Le serviteur n’est pas plus 

grand que son maître.’’ S’ils m’ont persécuté, vous aussi ils vous persécuteront ; 

s’ils ont retenu ma parole, la vôtre aussi ils la retiendront. Mais tout cela, ils 

vous le feront à cause de mon nom, parce qu’ils ne connaissent pas celui qui m’a 

envoyé. Si Je n’étais pas venu et ne leur avais pas parlé, ils n’auraient pas de 

péché ; mais maintenant leur péché est sans excuse. 

Celui qui me hait, hait aussi mon Père. Si Je n’avais pas fait parmi eux les 

œuvres que nul autre n’a faites, ils n’auraient pas de péché ; mais maintenant ils 

ont vu et ils continuent à nous haïr, moi et mon Père. Mais c’est pour que 

s’accomplisse la parole écrite dans leur loi : Ils m’ont haï sans raison. Lorsque 
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viendra le Consolateur que Je vous enverrai d’auprès du Père, l’Esprit de vérité, 

qui procède du Père, Lui me rendra témoignage. Mais vous aussi, vous 

témoignerez, parce que vous êtes avec moi depuis le commencement. Je vous ai 

dit cela pour que vous ne soyez pas scandalisés. On vous exclura des 

synagogues. Bien plus, l’heure vient où quiconque vous tuera croira rendre un 

culte à Dieu. Ils agiront ainsi pour n’avoir connu ni le Père ni moi. Mais Je vous 

ai dit cela, afin que leur heure venue, vous vous rappeliez que Je vous l’avais dit. 

Je ne vous ai pas dit cela dès le début, car J’étais avec vous. Mais maintenant Je 

m’en vais vers celui qui m’a envoyé et aucun de vous ne me demande : ‘‘Où 

vas-Tu ?’’ Mais parce que Je vous ai dit cela, la tristesse a rempli vos cœurs. 

Cependant Je vous dis la vérité : c’est votre intérêt que Je parte ; car si Je ne pars 

pas, le Consolateur ne viendra pas vers vous ; mais si Je pars, Je vous l’enverrai. 

Et lui, une fois venu, Il dénoncera le monde en matière de péché, de justice et de 

jugement : de péché, parce qu’ils ne croient pas en moi ; de justice, parce que Je 

vais vers le Père et que vous ne me verrez plus ; de jugement, parce que le 

Prince de ce monde a été jugé. J’ai encore beaucoup à vous dire, mais vous ne 

pouvez le porter à présent. Mais quand Il viendra, lui, l’Esprit de vérité, Il vous 

guidera vers la vérité tout entière ; car Il ne parlera pas de lui-même, mais Il dira 

ce qu’Il entendra, et Il vous annoncera ce qui est à venir. Lui me glorifiera, car Il 

recevra de ce qui est à moi et vous l’annoncera. Tout ce que possède le Père est 

à moi. C’est pourquoi J’ai dit que c’est de mon bien qu’Il le reçoit et Il vous 

l’annoncera. Encore un peu et vous ne me verrez plus et puis encore un peu et 

vous me verrez. Car Je vais vers le Père. » 

Certains de ses disciples se dirent entre eux : « Qu’est-ce qu’Il nous dit là : 

‘‘Encore un peu et vous ne me verrez plus et puis encore un peu et vous me 

verrez’’, et : ‘‘Je vais vers le Père’’ ? » Ils disaient : « Que signifie ce : ‘‘un peu 

?’’ Nous ne savons pas ce qu’Il veut dire. » Jésus comprit qu’ils voulaient le 

questionner et Il leur dit : « Vous vous interrogez entre vous sur ce que J’ai dit : 

‘‘Encore un peu et vous ne me verrez plus et puis encore un peu et vous me 

verrez.’’ En vérité, en vérité, Je vous le dis, vous pleurerez et vous vous 

lamenterez, tandis que le monde se réjouira ; vous serez tristes, mais votre 

tristesse se changera en joie. La femme, sur le point d’accoucher, s’attriste car 

son heure est venue ; mais lorsqu’elle a donné le jour à l’enfant, elle ne se 

souvient plus de son affliction, tout à la joie qu’un homme soit venu au monde. 

Vous aussi, maintenant vous êtes dans la tristesse ; mais Je vous verrai de 

nouveau et votre cœur se réjouira, et votre joie, nul ne vous l’enlèvera. Ce jour-

là, vous ne me questionnerez plus sur rien. En vérité, en vérité, Je vous le dis, ce 

que vous demanderez au Père en mon nom, Il vous le donnera. Jusqu’à présent 

vous n’avez rien demandé en mon nom ; demandez et vous recevrez, pour que 

votre joie soit parfaite. Tout cela, Je vous l’ai dit en figures. Mais l’heure vient 

où Je ne vous parlerai plus en figures, et Je vous annoncerai ouvertement ce qui 

concerne le Père. Ce jour-là, vous demanderez en mon nom et Je ne vous dis pas 

que Je prierai le Père pour vous, car le Père lui-même vous aime, parce que vous 

m’avez aimé et que vous avez cru que Je suis sorti de Dieu. Je suis sorti du Père 

et Je suis venu dans le monde. À présent Je quitte le monde et Je vais vers le 
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Père. » Ses disciples lui disent : « Voilà que maintenant Tu parles ouvertement 

et Tu n’emploies plus aucune figure ! Nous savons maintenant que Tu sais tout 

et Tu n’as pas besoin qu’on te questionne. À cela nous croyons que Tu es sorti 

de Dieu. » Jésus leur répondit : « Croyez-vous maintenant ? Voici venir l’heure - 

et elle est venue – où vous serez dispersés chacun de votre côté et vous me 

laisserez seul. Mais Je ne suis pas seul, car le Père est avec moi. Je vous ai dit 

cela, pour qu’en moi vous ayez la paix. Dans le monde vous êtes dans 

l’affliction. Mais prenez courage ! Moi, J’ai vaincu le monde. » 

Après avoir ainsi parlé, Jésus leva les yeux vers le ciel et dit : « Père, l’heure est 

venue : glorifie ton Fils, afin que ton Fils te glorifie et que, selon le pouvoir que 

Tu lui as donné sur toute chair, Il donne la vie éternelle à tous ceux que Tu lui as 

donnés ! Or, la vie éternelle, c’est qu’ils te connaissent, toi, le seul vrai Dieu, et 

celui que Tu as envoyé, Jésus-Christ. Je t’ai glorifié sur la terre, J’ai accompli 

l’œuvre que Tu m’as donnée de faire. Et maintenant, Père, glorifie-moi auprès 

de toi de cette gloire que J’avais auprès de toi avant que le monde fût. J’ai 

manifesté ton nom aux hommes que Tu as tirés du monde pour me les donner. 

Ils étaient à toi et Tu me les as donnés et ils ont gardé ta parole. 

Maintenant ils savent que tout ce que Tu m’as donné vient de toi ; car les paroles 

que Tu m’as données, Je les leur ai données, et ils les ont reçues et ils ont 

vraiment connu que Je suis sorti de toi, et ils ont cru que Tu m’as envoyé. Je prie 

pour eux ; Je ne prie pas pour le monde, mais pour ceux que Tu m’as donnés, 

car ils sont à toi, et tout ce qui est à moi est à toi, et tout ce qui est à toi est à 

moi, et Je suis glorifié en eux. Je ne suis plus dans le monde ; eux sont dans le 

monde, et moi, Je viens vers toi. Père saint, garde en ton nom ceux que Tu m’as 

donnés pour qu’ils soient un comme nous. Quand J’étais avec eux dans le 

monde Je les gardais en ton nom. Ceux que Tu m’as donnés Je les ai protégés et 

aucun d’eux ne s’est perdu, sinon le fils de perdition, afin que l’Écriture soit 

accomplie. Mais maintenant Je viens vers toi et Je parle ainsi dans le monde, 

afin qu’ils aient en eux-mêmes ma joie parfaite. Je leur ai donné ta parole et le 

monde les a haïs, parce qu’ils ne sont pas du monde, comme moi Je ne suis pas 

du monde. Je ne te prie pas de les retirer du monde, mais de les garder du 

Mauvais. Ils ne sont pas du monde, comme moi Je ne suis pas du monde. 

Sanctifie-les dans la vérité : ta parole est vérité. Comme Tu m’as envoyé dans le 

monde, moi aussi, Je les ai envoyés dans le monde. Pour eux Je me sanctifie 

moi-même, afin qu’ils soient, eux aussi, sanctifiés dans la vérité. Je ne prie pas 

pour eux seulement, mais aussi pour ceux qui, grâce à leur parole, croient en 

moi, afin que tous soient un. Comme toi, Père, Tu es en moi et moi en toi, 

qu’eux aussi soient en nous, afin que le monde croie que Tu m’as envoyé. Je 

leur ai donné la gloire que Tu m’as donnée, pour qu’ils soient un comme nous 

sommes un : moi en eux et toi en moi, afin qu’ils soient parfaits dans l’unité, et 

que le monde connaisse que Tu m’as envoyé et que Tu les as aimés comme Tu 

m’as aimé. Père, ceux que Tu m’as donnés, Je veux que là où Je suis, eux aussi 

soient avec moi, afin qu’ils contemplent ma gloire, que Tu m’as donnée parce 

que Tu m’as aimé avant la fondation du monde. Père juste, le monde ne t’a pas 

connu, mais moi Je t’ai connu et ceux-ci ont reconnu que Tu m’as envoyé. Je 
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leur ai fait connaître ton nom et Je le leur ferai connaître, pour que l’amour dont 

Tu m’as aimé soit en eux et moi en eux. » 

Ayant dit cela, Jésus s’en alla avec ses disciples de l’autre côté du torrent du 

Cédron. Il y avait là un jardin dans lequel Il entra, ainsi que ses disciples. 

Gloire à ta longanimité, Seigneur !           

 

1ère Antienne, ton 8 

Les princes des peuples se sont rassemblés // contre le Seigneur et 

contre son Christ.  

De leurs paroles iniques ils m'ont accablé ; // Seigneur, Seigneur, ne 

m'abandonne pas.  

Offrons au Christ nos sentiments purifiés, / étant ses amis, immolons 

nos âmes pour lui / et ne nous laissons pas accabler comme Judas par 

les soucis de cette vie ; / mais dans le secret de nos cœurs clamons : // 

Notre Père qui es aux cieux, délivre-nous du Malin. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Tu as enfanté sans connaître le mariage, ô Vierge, / et tu es demeurée 

vierge, / ô Marie, Mère inépousée et Mère de Dieu, // prie le Christ 

notre Dieu de nous sauver. 

 

2ème Antienne, ton 6 

Judas courut chez les scribes sans-loi : / "que voulez-vous me donner, 

et moi je vous le livrerai ? " / Alors qu'ils parlaient de toi, / Tu étais 

invisiblement présent parmi ceux qui complotaient. // Toi qui connais 

les secrets des cœurs, épargne nos âmes. 

Servons Dieu avec amour comme Marie au repas ; / ne nous laissons 

pas, comme Judas, dominer par l'amour de l’argent, // afin que 

toujours nous soyons avec le Christ Dieu. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Celui que tu as ineffablement enfanté, ô Vierge, / prie-le sans cesse et 

en tout temps, / lui, l’Ami des hommes, // de délivrer des dangers tous 

ceux qui cherchent refuge auprès de toi. 
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3ème Antienne, ton 2 

 À cause de la résurrection de Lazare, / Seigneur, Ami des hommes, / 

les enfants des Hébreux te clamaient :  "Hosanna !" // Mais Judas le 

sans-loi ne voulut pas comprendre. 

À ta Cène, ô Christ Dieu, / Tu prédisais à tes disciples : / "L’un 

d’entre vous me trahira". // Mais Judas le sans-loi ne voulut pas 

comprendre. 

Lorsque Jean te demandait : / "Seigneur, qui est celui qui te trahira ? " 

/ Tu le désignas par un morceau de pain. // Mais Judas le sans-loi ne 

voulut pas comprendre. 

Pour trente deniers et pour un faux baiser, / les impies cherchaient à te 

tuer, Seigneur. // Mais Judas le sans-loi ne voulut pas comprendre.  

Alors que Tu leur lavais les pieds, ô Christ Dieu, / Tu as ordonné à tes 

disciples : / "Faites ce que vous m’avez vu faire". // Mais Judas le 

sans-loi ne voulut pas comprendre. 

"Veillez et priez afin de ne pas entrer en tentation," / disais-Tu, ô 

Christ Dieu, à tes disciples. // Mais Judas le sans-loi ne voulut pas 

comprendre. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Sauve tes serviteurs de tout danger, ô Mère de Dieu, / car après Dieu 

c’est vers toi que nous accourons, // comme à une muraille 

indestructible et une protection. 

 

Tropaire-cathisme, ton 7 

À la Cène où Tu nourrissais tes disciples, / alors que Tu connaissais le 

projet de trahison, / Tu as dénoncé Judas, sachant qu’il était 

incorrigible ; / car Tu voulais révéler à tous que Tu te livrais 

volontairement / pour arracher le monde à l’Ennemi. // Seigneur 

longanime, gloire à toi. 

 

LECTURE DU 2EME EVANGILE 

Lecture du Saint Evangile selon saint Jean. 

Gloire à ta passion, Seigneur ! 

Évangile selon Jean (18, 1-28) 
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 En ce temps-là, Jésus s’en alla avec ses disciples de l’autre côté du torrent du 

Cédron. Il y avait là un jardin dans lequel Il entra, ainsi que ses disciples. Or 

Judas, qui le livrait, connaissait aussi ce lieu, parce que Jésus et ses disciples s’y 

étaient souvent réunis. Judas, menant la cohorte et des gardes détachés par les 

grands prêtres et les pharisiens, vint là avec des lanternes, des torches et des 

armes. Jésus, sachant tout ce qui allait lui arriver, sortit et leur dit : « Qui 

cherchez-vous ? » Ils lui répondirent : « Jésus le Nazaréen. » Il leur dit : « C’est 

moi. » Or Judas, qui le livrait, se tenait là, lui aussi, avec eux. Dès que Jésus leur 

eut dit : « C’est moi », ils reculèrent et tombèrent à terre. De nouveau Il leur 

demanda : « Qui cherchez-vous ? » Ils dirent : « Jésus le Nazaréen. » Jésus 

répondit : « Je vous ai dit que c’est moi. Si donc c’est moi que vous cherchez, 

laissez ceux-là s’en aller », afin que s’accomplît la parole qu’Il avait dite : « 

Ceux que tu m’as donnés, je n’en ai perdu aucun. » Alors Simon-Pierre, qui 

portait un glaive, le tira, frappa le serviteur du grand prêtre et lui trancha l’oreille 

droite. Le nom de ce serviteur était Malchus. Mais Jésus dit à Pierre : « Remets 

ton glaive au fourreau. La coupe que m’a donnée le Père, ne dois-Je pas la 

boire ? »  

La cohorte avec son commandant et les gardes saisirent donc Jésus et le lièrent. 

Ils le menèrent d’abord chez Anne. Celui-ci était, en effet, le beau-père de 

Caïphe qui était grand prêtre cette année-là. Or Caïphe était celui qui avait 

donné ce conseil aux autorités juives : « C’est votre avantage qu’un seul homme 

meure pour le peuple24. » Simon-Pierre et un autre disciple suivaient Jésus. Ce 

disciple était connu du grand prêtre et il entra avec Jésus dans la cour du grand 

prêtre, tandis que Pierre se tenait dehors, près de la porte. L’autre disciple, celui 

qui était connu du grand prêtre, sortit donc, dit un mot à la portière et fit entrer 

Pierre. La servante, qui était la portière, dit alors à Pierre : « N’es-tu pas, toi 

aussi, des disciples de cet homme ? » Il dit : « Je n’en suis pas. » Les serviteurs 

et les gardes, qui avaient fait un feu de braise, car il faisait froid, se tenaient là et 

se chauffaient. Pierre aussi se tenait avec eux et se chauffait. Alors le grand 

prêtre interrogea Jésus sur ses disciples et sur son enseignement. Jésus lui 

répondit : « C’est ouvertement que J’ai parlé au monde, J’ai toujours enseigné à 

la synagogue et dans le Temple, là où tous les Juifs se rassemblent, et Je n’ai 

rien dit en secret. Pourquoi m’interroges-tu ? Demande à ceux qui ont écouté ce 

que Je leur ai dit ; eux, ils savent ce que J’ai dit. » À ces mots, l’un des gardes, 

qui se trouvait là, donna une gifle à Jésus en disant : « C’est ainsi que Tu 

réponds au grand prêtre ? » Jésus lui répondit : « Si J’ai mal parlé, témoigne de 

ce qui est mal ; mais si J’ai bien parlé, pourquoi me frappes-tu ? » Là-dessus, 

Anne l’envoya, toujours lié, au grand prêtre, Caïphe. 

Or Simon-Pierre se tenait là et se chauffait. Ils lui dirent : « N’es-tu pas, toi 

aussi, de ses disciples ? » Lui le nia et dit : « Je n’en suis pas. » Un des 

serviteurs du grand prêtre, qui était parent de celui à qui Pierre avait tranché 

l’oreille, dit : « N’est-ce pas moi qui t’ai vu dans le jardin avec lui ? » De 

nouveau Pierre nia, et aussitôt un coq chanta.  
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Puis ils emmenèrent Jésus de chez Caïphe au prétoire. C’était le matin. Eux-

mêmes n’entrèrent pas dans le prétoire, pour ne pas se souiller mais pouvoir 

manger la Pâque. 

Gloire à ta longanimité Seigneur ! 

 

4ème Antienne, ton 5 

Aujourd'hui Judas abandonne le Maître et accueille le diable ; / il est 

aveuglé par la passion de l’argent ; / plongé dans les ténèbres, il 

s'écarte de la Lumière. / Comment pourrait-il voir, lui qui vendit la 

Lumière pour trente deniers ? / Mais pour nous s’est levé Celui qui a 

souffert pour le monde ; / aussi clamons-lui : // Toi qui as souffert et 

qui as compati aux hommes, Seigneur, gloire à toi. 

Aujourd'hui Judas feint la piété et devient étranger à la grâce ; / lui, le 

disciple, devient un traître ; / dans le baiser coutumier, il cache sa 

trahison ; / à l’amour du Maître il préfère, dans sa folie, l'amour de 

l'argent / et devient le guide de l'assemblée des sans loi. // Mais nous, 

ayant pour salut le Christ, nous le glorifions. 

Ton 1 

Comme des frères en Christ, / cherchons à acquérir l'amour fraternel / 

et ne manquons pas de miséricorde envers notre prochain, / pour ne 

pas être condamnés comme le serviteur impitoyable à cause de 

l’argent // et, comme Judas, ne pas nous repentir inutilement. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Glorieuses sont les choses qui partout ont été  dites  de  toi, / ô Marie, 

Mère de Dieu, / car tu as enfanté dans la chair le Créateur de toutes 

choses, // toi l’inépousée, digne de toute louange. 

 

5ème Antienne, ton 6 

Le disciple du Maître s'accorda sur son prix ; / il vendit le Seigneur 

pour trente deniers / et d’un baiser trompeur // le livra aux sans-loi 

pour la mort.  

Aujourd'hui, le Créateur du ciel et de la terre dit à ses disciples : / " 

L’heure approche et Judas se hâte de me livrer / Qu’aucun d’entre 

vous ne me renie, / en me voyant sur la croix entre deux larrons. / Car 

si en tant qu'homme, Je souffre, // en tant qu'Ami des hommes Je 

sauverai ceux qui croient en moi."                                  
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Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Dans les temps derniers, / tu as ineffablement conçu et enfanté ton 

Créateur ; // prie-le pour le salut de nos âmes. 

 

6ème Antienne, ton 7 

Aujourd'hui Judas veille pour trahir le Seigneur, / Celui qui de toute 

éternité est  le Sauveur du monde, / et qui a nourri une multitude avec 

cinq pains. / Aujourd'hui le sans-loi renie Celui qui l'enseignait, / 

devenu disciple, il trahit son Maître ; // il vend pour de l’argent Celui 

qui avec la manne a nourri les hommes. 

Aujourd'hui les infidèles clouèrent le Seigneur sur la croix,/ Lui qui 

avec un bâton avait divisé la mer et leur avait fait traverser le désert. / 

Aujourd'hui ils percèrent  d’une  lance / le côté de Celui qui pour eux 

avait envoyé les plaies sur l’Égypte ; // ils abreuvèrent de fiel Celui 

qui sur eux fit pleuvoir la manne. 

Parvenu à ta passion volontaire, Seigneur, Tu disais à tes disciples : / 

"Si vous n’avez même pas pu veiller une heure avec moi, / comment 

avez-vous pu promettre de mourir pour moi ? / Voyez Judas, lui ne 

dort pas, mais se hâte de me livrer aux sans-loi. / Levez-vous et priez, 

qu’aucun d’entre vous ne me renie en me voyant sur la croix." // 

Seigneur longanime, gloire à toi. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Réjouis-toi, Mère de Dieu qui as contenu dans ton sein / Celui que les 

cieux ne peuvent contenir. / Réjouis-toi, Vierge, prédication des 

prophètes, / toi par qui l’Emmanuel a resplendi pour nous. // Réjouis-

toi, Mère du Christ Dieu. 

Tropaire-cathisme, ton 7 

Quelle est la cause, Judas, qui t’a fait trahir le Sauveur ? / T’avait-Il 

rejeté du chœur des apôtres ? / T’avait-Il privé du don de guérison ?/ 

Lorsque tu soupais avec les autres disciples, t’écarta-t-Il  de  la  table ? 

/ Lorsqu’Il leur lavait les pieds, dédaigna-t-Il les tiens ? / Ô de 

combien de bienfaits t’es-tu fait oublieux ! / Ton ingratitude est 

dénoncée, / tandis que la longanimité sans limite du Christ est 

proclamée, // et sa grande miséricorde. 
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LECTURE DU 3EME EVANGILE 

Lecture du Saint Evangile selon saint Matthieu. 

Gloire à ta passion, Seigneur. 

Évangile selon Matthieu (26,57-75) 

En ce temps-là, les gardes qui avaient arrêté Jésus l’emmenèrent chez Caïphe le 

grand prêtre, là où s’étaient réunis les scribes et les anciens. Quant à Pierre, il le 

suivait de loin, jusqu’à la demeure du grand prêtre ; et, pénétrant à l’intérieur, il 

s’assit avec les serviteurs pour voir comment cela finirait. Or, les grands prêtres, 

les anciens et tout le Sanhédrin cherchaient un faux témoignage contre Jésus, 

pour le condamner à mort ; ils n’en trouvèrent pas, bien que de faux témoins se 

fussent présentés en grand nombre. Finalement il s’en présenta deux, qui 

déclarèrent : « Cet homme a dit : ‘‘Je peux détruire le Sanctuaire de Dieu et le 

rebâtir en trois jours’’. » Se levant alors, le grand prêtre lui dit : « Tu ne réponds 

rien ? De quoi ces gens témoignent-ils contre toi ? » Mais Jésus se taisait. Le 

grand prêtre lui dit : « Je t’adjure par le Dieu Vivant de nous dire si Tu es le 

Christ, le Fils de Dieu. » Jésus lui dit : « Tu l’as dit. Mais Je vous le déclare : 

Désormais vous verrez le Fils de l’homme siégeant à la droite de la Puissance et 

venant sur les nuées du ciel. » Alors le grand prêtre déchira ses vêtements en 

disant : « Il a blasphémé ! Qu’avons-nous encore besoin de témoins ? Vous 

venez d’entendre le blasphème ! Qu’en pensez-vous ? » Ils répondirent : « Il 

mérite la mort. » Alors ils lui crachèrent au visage et lui donnèrent des coups ; 

d’autres le giflèrent en disant : « Fais le prophète, Christ, dis-nous qui t’a 

frappé. »  

Cependant Pierre était assis dehors, dans la cour. Une servante s’approcha de lui 

en disant : « Toi aussi, tu étais avec Jésus le Galiléen. » Mais lui nia devant tout 

le monde en disant : « Je ne sais pas ce que tu veux dire. » Comme il s’était 

retiré vers le porche, une autre le vit et dit à ceux qui étaient là : « Celui-là était 

avec Jésus le Nazaréen. » Et de nouveau il nia avec serment : « Je ne connais pas 

cet homme. » Peu après, ceux qui se tenaient là s’approchèrent et dirent à 

Pierre : « Sûrement, toi aussi, tu es des leurs : d’ailleurs ta manière de parler te 

trahit. » Alors il se mit à jurer avec force imprécations : « Je ne connais pas cet 

homme. » Et aussitôt un coq chanta. Et Pierre se souvint de la parole que Jésus 

avait dite : « Avant que le coq chante, tu m’auras renié trois fois. » Et sortant 

dehors il pleura amèrement. 

Gloire à ta longanimité Seigneur. 

 

7ème Antienne, ton 8 

Supportant que les sans-loi mettent la main sur toi, Tu leur dis : / 

"Même si vous avez frappé le Pasteur / et dispersé les douze brebis, 

mes disciples, / J’ai le pouvoir d’appeler à mon aide plus de douze 

légions d’anges. / Mais Je patiente afin que s’accomplissent les 
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mystères et les secrets / que Je vous avais révélés par mes prophètes." 

// Seigneur, gloire à toi. 

Par trois fois, Pierre te renia ; / aussitôt il comprit ce que Tu lui avait 

dit / et t'offrit des larmes de repentir. // Seigneur, purifie-moi et sauve-

moi. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Chantons tous la Vierge sainte, / porte du salut, paradis des délices, / 

nuée de la Lumière éternelle, // en lui disant : Réjouis-toi. 

 

8ème Antienne, ton 2 

Dites-nous, vous les sans-loi, qu’avez-vous entendu de notre Sauveur 

? / N’a-t-Il pas établi la Loi et l’enseignement des prophètes ? / 

Comment avez-vous pensé livrer à Pilate / Celui qui vient de Dieu, le 

Verbe de Dieu, // le Libérateur de nos âmes ? 

"Qu’Il soit crucifié", / clamèrent ceux qui avaient toujours joui de tes 

bienfaits ; / et ils demandèrent qu’on leur libère un criminel au lieu de 

leur Bienfaiteur, / eux les meurtriers des justes ; / et toi, ô Christ, Tu 

gardais le silence en supportant leur arrogance, / voulant souffrir pour 

nous, et nous sauver, // car Tu es l’Ami des hommes. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Puisque nous manquons d'assurance / à cause de nos nombreux 

péchés, / implore Celui qui est né de toi, Vierge Mère de Dieu, / car la 

prière d'une mère peut beaucoup pour obtenir la bienveillance du 

Maître. / Toute-vénérable, ne dédaigne pas les supplications des 

pécheurs, / car Il est miséricordieux et Il a le pouvoir de sauver, // 

Celui qui a même accepté de souffrir pour nous. 

 

9ème Antienne, ton 3 

Ils fixèrent à trente deniers le prix du Précieux, / de Celui dont les fils 

d’Israël avaient évalué le prix. / Veillez et priez afin de ne pas entrer 

en tentation, / car l’esprit est ardent, mais la chair est faible ; // à cause 

de cela, veillez. 
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Ils me donnèrent du fiel en nourriture / et dans ma soif ils 

m'abreuvèrent de vinaigre. // Mais toi, Seigneur, ressuscite-moi et Je 

leur rendrai ce qui leur est dû. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Nous qui sommes issus des nations, nous te chantons, ô Vierge pure, / 

car tu as enfanté le Christ notre Dieu // qui par toi a libéré les hommes 

de la malédiction..  

Tropaire-cathisme, ton 8 

Ô comment Judas, jadis ton disciple, a-t-il pu méditer de te trahir ; / 

déloyal et injuste, / il a rusé en partageant ton repas et est allé dire aux 

prêtres : / "Que me donnerez-vous et je vous livrerai Celui qui a 

transgressé la Loi et profané le Sabbat". // Seigneur longanime, gloire 

à toi. 

LECTURE DU 4EME EVANGILE 

 

Lecture du Saint Evangile selon saint Jean. 

Gloire à ta passion Seigneur ! 

Évangile selon Jean (18,28 - 19,16) 

En ce temps-là ils mènent Jésus de chez Caïphe au prétoire. C’était le matin. 

Eux-mêmes n’entrèrent pas dans le prétoire, pour ne pas se souiller et pouvoir 

manger la Pâque. Pilate vint donc les trouver à l’extérieur, et dit : « Quelle 

accusation portez-vous contre cet homme ? » Ils lui répondirent : « S’il n’avait 

rien fait de mal, nous ne te l’aurions pas livré. » Pilate leur dit : « Prenez-le, 

vous-mêmes, et jugez-le selon votre loi. » Les chefs des Juifs lui dirent : « Il ne 

nous est pas permis de mettre quelqu’un à mort », afin que s’accomplît la parole 

de Jésus, signifiant de quelle mort il devait mourir. Pilate rentra donc dans le 

prétoire. Il appela Jésus et lui dit : « Est-ce toi, le roi des Juifs ?» Jésus répondit : 

« Dis-tu cela de toi-même ou d’autres te l’ont-ils dit de moi ? » Pilate répondit : 

« Est-ce que je suis Juif, moi ? Ta propre nation et les grands prêtres t’ont livré à 

moi. Qu’as-tu fait ?» Jésus répondit : « Mon royaume n’est pas de ce monde. Si 

mon royaume était de ce monde, mes gens auraient combattu pour que Je ne sois 

pas livré aux chefs des Juifs. Mais mon royaume n’est pas d’ici. » Pilate lui dit 

alors : «Tu es donc roi ?» Jésus répondit : « C’est toi qui dis que Je suis roi. Je 

suis né, et Je suis venu dans le monde, pour rendre témoignage à la vérité. 

Quiconque est de la vérité écoute ma voix. » Pilate lui dit : « Qu’est-ce que la 

vérité ?» 

Sur ces mots, il alla retrouver les chefs des Juifs et leur dit : « Je ne trouve en lui 

aucun motif de condamnation. Mais c’est pour vous une coutume que je vous 

relâche quelqu’un lors de la Pâque. Voulez-vous donc que je vous relâche le roi 
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des Juifs ? » Alors ils se mirent à crier : « Pas celui-là, mais Barabbas ! » Or 

Barabbas était un brigand. Alors Pilate prit Jésus et le fit flageller. Les soldats, 

qui avaient tressé une couronne avec des épines, la lui mirent sur la tête et le 

revêtirent d’un manteau de pourpre ; et ils s’approchaient de lui et disaient : 

« Salut, roi des Juifs !» Et ils lui donnaient des coups, le frappaient au visage. 

Pilate retourna dehors et leur dit : « Voyez, je vous l’amène dehors, pour que 

vous sachiez que je ne trouve en lui aucun motif de condamnation. » Jésus sortit 

donc dehors, portant la couronne d’épines et le manteau de pourpre ; et Pilate 

leur dit : «Voici l’homme !» Mais lorsqu’ils le virent, les grands prêtres et les 

gardes se mirent à crier : «Crucifie-le ! Crucifie-le !» Pilate leur dit : « Prenez-le, 

vous-mêmes, et crucifiez-le ; car moi, je ne trouve pas en lui de motif de 

condamnation. » Les chefs des Juifs lui répliquèrent : « Nous avons une loi et 

d’après cette loi Il doit mourir, parce qu’Il s’est fait Fils de Dieu. » Lorsque 

Pilate entendit cette parole, il fut encore plus effrayé. Il rentra dans le prétoire et 

dit à Jésus : « D’où es-Tu ? » Mais Jésus ne lui donna pas de réponse. Pilate lui 

dit donc : « Es-ce à moi que Tu ne parles pas ? Ne sais-Tu pas que j’ai le 

pouvoir de te relâcher et que j’ai le pouvoir de te crucifier ? » Jésus lui répondit : 

« Tu n’aurais aucun pouvoir sur moi, s’il ne t’avait été donné d’en haut ; c’est 

pourquoi celui qui m’a livré à toi porte un plus grand péché. » Dès lors Pilate 

cherchait à le relâcher. Mais la foule se mit à crier :«Si tu le relâches, tu n’es pas 

l’ami de César: quiconque se fait roi, se déclare contre César.» Quand Pilate 

entendit ces paroles, il emmena Jésus dehors et alla siéger au tribunal, en un lieu 

dit le Dallage, en hébreu Gabbatha. C’était la préparation de la Pâque, vers la 

sixième heure. Pilate dit à ces Juifs : «Voici votre roi. » Mais eux se mirent à 

crier : « À mort ! À mort ! Crucifie-le ! » Pilate leur dit : « Crucifierai-je votre 

roi ?» Les grands prêtres répondirent : «Nous n’avons d’autre roi que César !» 

Alors il le leur livra pour qu’Il soit crucifié. 

Gloire à ta longanimité Seigneur 

 

10ème Antienne, ton 6 

Celui qui s’est revêtu de lumière comme d’un manteau / était nu lors 

de son jugement / et reçut des coups sur les joues des mains qu’Il avait 

créées ; / des hommes sans loi clouèrent sur la croix le Seigneur de 

gloire. / Alors le voile du temple se déchira, / le soleil s'obscurcit, ne 

pouvant supporter de voir Dieu outragé, / lui devant qui tremble toute 

la création. // Venez, adorons-le.  

Le disciple te renia, / le larron s’écria : // Souviens-toi de moi, 

Seigneur, dans ton Royaume. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  
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Donne la Paix au monde, Seigneur, / toi qui pour tes serviteurs as 

daigné prendre chair de la Vierge, / afin que d’une seule voix nous te 

glorifiions, // ô Ami des hommes.  

 

11ème Antienne, ton 6 

Pour le bien que Tu avais fait au peuple hébreu, ô Christ, / il te 

condamna à être crucifié et t'abreuva de vinaigre et de fiel ; / mais 

rends-leur, Seigneur, selon leurs œuvres, // car ils n'ont pas compris 

ton abaissement. 

Les Hébreux ne se contentèrent pas de la trahison, / ils hochaient la 

tête en blasphémant et en jurant ; / mais rends-leur, Seigneur, selon 

leurs œuvres, // car ils ont médité contre toi de vains projets. 

Rien ne put convaincre les Hébreux, / ni la terre qui trembla, ni les 

pierres qui se fendirent, / ni le voile du temple, ni la résurrection des 

morts ; / mais rends-leur, Seigneur, selon leurs œuvres, // car ils ont 

médité contre toi de vains projets. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Nous avons reconnu le Dieu qui s'est incarné de toi, / ô Vierge Mère 

de Dieu, / seule pure et seule bénie ; // aussi, sans cesse, nous te 

chantons et te magnifions. 

12ème Antienne, ton 8 

Ainsi dit le Seigneur : / Mon peuple, que t’ai-je fait, en quoi t’ai-je 

opprimé ? / J’ai rendu la vue à tes aveugles, j'ai purifié tes lépreux / et 

J'ai relevé l’homme qui gisait sur sa couche. / Mon peuple, que t’ai-Je 

fait et que m'as-tu donné en retour ? / Pour la manne du fiel et pour 

l’eau du vinaigre ; / au lieu de m'aimer, tu m'as cloué sur la croix ;/ 

aussi Je ne le supporterai plus ; / J'appellerai à moi les nations qui me 

glorifieront avec le Père et l’Esprit // et Je leur donnerai la vie 

éternelle. 

Aujourd’hui le voile du temple se déchire pour dénoncer les sans-loi / 

et le soleil cache ses rayons // en voyant le Maître crucifié. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Réjouis-toi, porte du Roi de gloire, / que seul le Très-Haut a franchie 

et qu’Il a laissée scellée // pour le salut de nos âmes. 
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Tropaire-cathisme, ton 8 

Lorsque Tu comparus devant Caïphe, ô Dieu et que Tu te livras à 

Pilate, ô Juge, / les puissances célestes tremblèrent d’effroi. / Lorsque 

Tu fus élevé sur le bois de la croix entre deux larrons / Tu fus compté 

parmi les sans-loi pour le salut des hommes, / toi le seul sans péché. // 

Seigneur très bon, gloire à toi. 

  

LECTURE DU 5EME EVANGILE 

 

Lecture du Saint Evangile selon saint Matthieu. 

Gloire à ta passion Seigneur ! 

Évangile selon Matthieu (27, 3-32) 

En ce temps-là, Judas, qui l’avait livré, voyant que Jésus avait été condamné, fut 

pris de remords et rapporta les trente deniers aux grands prêtres et aux anciens 

en disant : «J’ai péché en livrant un sang innocent. » Mais ils dirent : « Que nous 

importe ? À toi de voir.» Et jetant les deniers dans le Sanctuaire, il sortit et alla 

se pendre. Quant aux grands prêtres, ils ramassèrent les trente deniers et dirent : 

« Il n’est pas permis de les verser au trésor, puisque c’est le prix du sang. » 

Après avoir tenu conseil, ils achetèrent avec cet argent le Champ du potier pour 

la sépulture des étrangers. Voilà pourquoi ce champ-là est appelé jusqu’à ce jour 

le Champ du Sang. Alors s’accomplit l’oracle de Jérémie le prophète qui disait : 

« Et ils ont pris les trente deniers, le prix du Précieux, de celui dont les fils 

d’Israël avaient évalué le prix et ils les ont donnés pour le champ du potier, ainsi 

que me l’a ordonné le Seigneur.» 

Quant à Jésus, Il comparut devant le gouverneur et le gouverneur l’interrogea : « 

Es-Tu le roi des Juifs ?» Jésus déclara : «Tu le dis. » Tandis qu’Il était accusé 

par les grands prêtres et les anciens, Il ne répondit rien. Alors Pilate lui dit : « 

N’entends-Tu pas tout ce qu’ils attestent contre toi ?» Et Il ne lui répondit sur 

aucun point, de sorte que le gouverneur était fort étonné. À chaque fête, le 

gouverneur avait coutume de relâcher à la foule un prisonnier, celui qu’elle 

voulait. On avait alors un prisonnier célèbre, nommé Barabbas. Pilate dit donc à 

ceux qui se trouvaient rassemblés: «Lequel voulez-vous que je vous relâche, 

Barabbas, ou Jésus que l’on appelle Christ ?» Il savait bien que c’était par 

jalousie qu’on l’avait livré. Or, tandis qu’il siégeait au tribunal, sa femme lui fit 

dire : «Ne te mêle pas de l’affaire de ce juste ; car aujourd’hui j’ai été 

tourmentée dans un songe à cause de lui. » Cependant, les grands prêtres et les 

anciens persuadèrent les foules de réclamer Barabbas et de faire périr Jésus. 

Reprenant la parole, le gouverneur leur dit : «Lequel des deux voulez-vous que 

je vous relâche ? » Ils dirent :«Barabbas. » Pilate leur dit : «Que ferai-je donc de 

Jésus que l’on appelle Christ ?» Ils dirent tous: «Qu’Il soit crucifié !» Il reprit ; 

« Quel mal a-t-Il donc fait ?» Mais ils criaient plus fort : «Qu’Il soit crucifié !» 

Voyant alors qu’il n’aboutissait à rien, mais qu’il s’ensuivait plutôt du tumulte, 
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Pilate prit de l’eau et se lava les mains en présence de la foule, en disant :«Je 

suis innocent du sang de ce juste ; à vous de voir.» Et tout le peuple répondit 

:«Que son sang soit sur nous et sur nos enfants !» Alors il leur relâcha 

Barabbas ; quant à Jésus, après l’avoir fait flageller, il le livra pour être crucifié. 

Alors les soldats du gouverneur emmenèrent Jésus dans le Prétoire et 

rassemblèrent autour de lui toute la cohorte. Ils le dévêtirent et lui mirent une 

chlamyde écarlate, puis, ayant tressé une couronne avec des épines, ils la lui 

placèrent sur la tête, ainsi qu’un roseau dans la main droite. S’agenouillant 

devant lui, ils se moquèrent de lui en disant : «Salut, roi des Juifs !» et, crachant 

sur lui, ils prenaient le roseau et le frappaient à la tête. Puis, quand ils se furent 

moqués de lui, ils lui ôtèrent la chlamyde, lui remirent ses vêtements et 

l’emmenèrent pour le crucifier. Comme ils sortaient, ils trouvèrent un homme de 

Cyrène, nommé Simon, et le réquisitionnèrent pour porter la croix. 

Gloire à ta longanimité Seigneur ! 

 

13ème Antienne, ton 6 

L'assemblée des impies a exigé de Pilate de te crucifier, Seigneur ; / 

bien que n'ayant pas trouvé de faute en toi, / ils libérèrent le coupable 

Barrabas, / et toi le Juste, ils te condamnèrent, / faisant retomber sur 

eux le péché du meurtre  odieux ; / mais rends-leur, Seigneur, ce qui 

leur revient, // car ils ont médité contre toi de vains projets. 

Celui devant qui frémit et tremble toute chose / et que chante toute 

langue, / le Christ, Force et Sagesse  de  Dieu, / les prêtres le 

frappèrent sur les joues / et L’abreuvèrent de fiel. / Et lui voulut tout 

supporter / pour nous sauver de nos péchés par son propre Sang, // car 

Il est l’Ami des hommes. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Ô Mère de Dieu / qui, sur une parole qui dépasse toute parole, / 

enfantas ton Créateur, // prie-le de sauver nos âmes. 

 

14ème Antienne, ton 8 

Seigneur, toi qui as pris comme compagnon de route / un larron dont 

les mains étaient souillées de sang, / prends-nous aussi avec lui, // car 

Tu es bon et ami des hommes. 

Le larron proféra sur la croix une brève parole, / mais trouvant une 

grande foi il fut sauvé en un instant / et ouvrant le premier les portes 
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du Paradis, il y entra. // Toi qui acceptas son repentir, Seigneur, gloire 

à toi. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Réjouis-toi qui par un ange reçus la Joie du monde ; / réjouis-toi qui 

enfantas ton Créateur et Seigneur ; // réjouis-toi qui fus rendue digne 

d’être la mère du Christ Dieu. 

 

15ème Antienne, ton 6 

Aujourd'hui est suspendu à la croix Celui qui a suspendu la terre sur 

les eaux ; / Celui qui est le Roi des anges est couronné d’épines ; / 

Celui qui a revêtu le ciel de nuages est revêtu d’une pourpre de 

dérision ; / Celui qui a libéré Adam dans le Jourdain reçois des 

soufflets ; / Il est transpercé par des clous, l’Époux de l’Église ; / Il est 

percé d’une lance, le fils de la Vierge. / Nous vénérons ta passion, ô 

Christ. / Nous vénérons ta passion, ô Christ. / Nous vénérons ta 

passion, ô Christ. // Fais-nous voir aussi ta glorieuse résurrection. 

Le Christ, notre Pâque, / s'est immolé pour nous ; / purifions-nous de 

toute souillure / et prions-le d’un cœur pur. // Ressuscite, Seigneur, et 

sauve-nous, car Tu es l’Ami des hommes.  

Ta croix, Seigneur, est la vie et la protection de ton  peuple ; / et nous 

qui mettons en elle notre espérance, / à toi, le Crucifié, nous chantons : 

// Ô notre Dieu, aie pitié de nous. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Te voyant crucifié, ô Christ, / celle qui t'a  enfanté  clamait : / Quel est 

ce mystère étrange que je contemple, mon fils ? // Comment, fixé sur 

le bois de la croix peux-Tu mourir dans ta chair, toi le Donateur de 

vie ? 

Tropaire-cathisme, ton 4 

Tu nous as rachetés de la malédiction de la loi / par ton Sang précieux. 

/ Cloué sur la croix et percé de la lance, / Tu as fait jaillir pour les 

hommes l’immortalité ; // ô notre Sauveur, gloire à toi. 
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LECTURE DU 6EME EVANGILE 

 

Lecture du Saint Evangile selon saint Marc. 

Gloire à ta passion Seigneur ! 

Évangile selon Marc (15,16-32) 

En ce temps-là, les soldats emmenèrent Jésus à l’intérieur du palais, c’est à dire 

du Prétoire. Ils appellent toute la cohorte. Ils le revêtent de pourpre, puis, ayant 

tressé une couronne d’épines, ils la lui mettent. Et ils se mirent à le saluer : « 

Salut, roi des Juifs ! » Et ils lui frappaient la tête avec un roseau, crachaient sur 

lui, et, ployant le genou, ils se prosternaient devant lui. Puis, quand ils se furent 

moqués de lui, ils lui ôtèrent la pourpre et lui remirent ses vêtements. Ils le font 

sortir afin de le crucifier. Et ils réquisitionnent pour porter sa croix un passant 

qui revenait des champs, Simon de Cyrène, le père d’Alexandre et de Rufus. Et 

ils amènent Jésus au lieu dit Golgotha, ce qui se traduit lieu du Crâne. Et ils lui 

donnaient du vin mêlé de myrrhe, mais il n’en prit pas. Ils le crucifient et se 

partagent ses vêtements en tirant au sort ce qui reviendrait à chacun. C’était la 

troisième heure, quand ils le crucifièrent. L’inscription portant le motif de sa 

condamnation était ainsi libellée : « Roi des Juifs ». Avec lui ils crucifient deux 

brigands, l’un à sa droite, l’autre à sa gauche. Ainsi fut accomplie cette parole de 

l’Écriture : Il a été mis au nombre des sans-loi. Les passants l’injuriaient en 

hochant la tête et disaient : « Hé ! toi qui détruis le Sanctuaire et le rebâtis en 

trois jours, sauve-toi toi-même en descendant de la croix ! » Pareillement les 

grands prêtres avec les scribes se moquaient entre eux et disaient : « Il en a 

sauvé d’autres et il ne peut se sauver lui-même ! Que le Christ, le Roi d’Israël, 

descende maintenant de la croix, pour que nous voyions et que nous croyions en 

lui ! » Même ceux qui étaient crucifiés avec lui l’injuriaient. 

Gloire à ta longanimité Seigneur ! 

 

Béatitudes, ton 6 

Dans ton Royaume, souviens-toi de nous Seigneur, // lorsque Tu 

viendras dans ton Royaume. 

Bienheureux les pauvres en esprit, // car le Royaume des cieux est à 

eux. 

Bienheureux les affligés, // car ils seront consolés. 

Bienheureux les doux, // car ils hériteront la terre. 

C’est par un arbre qu’Adam fut exilé du Paradis ; c’est par l’arbre de la croix 

que le larron y entra. L'un, ayant mangé le fruit, rejeta le commandement du 

Créateur, l'autre, crucifié avec toi, confessa que Tu étais le Dieu caché. 

Souviens-toi de nous aussi, Sauveur, dans ton Royaume. 
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Bienheureux les affamés et assoiffés de justice, // car ils seront 

rassasiés. 

Des sans-loi achetèrent au disciple l’Auteur de la Loi, et le présentèrent au 

jugement de Pilate comme transgresseur de la loi  en clamant : "Crucifie-le !", 

lui qui leur avait donné la manne au désert. Mais nous, imitant le juste larron, 

nous clamons avec foi : Souviens-toi de nous aussi, Sauveur, dans ton Royaume. 

Bienheureux les miséricordieux, // car ils obtiendront miséricorde. 

La troupe qui voue Dieu à la mort et le peuple inique crie vers Pilate avec 

fureur, en disant : "Crucifie le Christ innocent ! Libère-nous plutôt Barabbas !". 

Mais nous, adressons-lui la parole du bon larron : Souviens-toi de nous aussi, 

Sauveur, dans ton Royaume. 

Bienheureux les cœurs purs, // car ils verront Dieu. 

Comme une source qui jaillit de l'Éden, ton côté vivifiant, ô Christ, arrose ton 

Église tel un paradis spirituel ; de là, comme au commencement, elle se divise 

en quatre Évangiles qui arrosent le monde, réjouissent la création et apprennent 

à tous les peuples  à vénérer avec foi ton Royaume. 

Bienheureux les artisans de paix, // car ils seront appelés Fils de Dieu. 

Tu as été crucifié afin de faire jaillir pour moi le pardon ; Tu as été percé au côté 

pour répandre sur moi la rosée de la vie ; Tu as été transpercé par des clous pour 

que par la profondeur de tes souffrances je sois assuré de la grandeur de ta 

puissance et que je te clame : Ô Christ, Donateur de vie et Sauveur, gloire à ta 

croix et à ta passion. 

Bienheureux les persécutés pour la justice, // car le Royaume des 

cieux est à eux. 

En te voyant crucifié, ô Christ, toute la création trembla ; par crainte de ta 

puissance, les fondements de la terre furent ébranlés et les astres se cachèrent ; 

le voile du temple se déchira, les montagnes furent secouées, les pierres se 

fendirent et le larron fidèle clama avec nous : Souviens-toi de nous, Sauveur, 

dans ton Royaume. 

Bienheureux serez-vous lorsqu’on vous outragera / et qu’on vous 

persécutera // et qu’on dira faussement de vous toute sorte de mal à 

cause de moi. 

Sur la croix Tu as déchiré la sentence portée contre nous, Seigneur ; te laissant 

compté parmi les morts, Tu as enchaîné le tyran ; Tu as délivré tous les hommes 

des liens de la mort par ta résurrection, Seigneur ami des hommes ; illuminés par 

elle, nous te clamons : Souviens-toi de nous aussi, Sauveur, dans ton Royaume. 

Réjouissez-vous et soyez dans l’allégresse, // car votre récompense 

sera grande dans les cieux. 
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Seigneur, Tu as été élevé sur la croix, Tu as détruit la puissance de la mort, Tu 

as effacé la sentence prononcée contre nous ; accorde-nous la pénitence du 

larron, toi seul Ami de l’homme,  à nous qui te servons avec foi, Christ notre 

Dieu, et qui te clamons : Souviens-toi de nous aussi, Sauveur, dans ton 

Royaume. 

Gloire au Père et au Fils // et au Saint-Esprit. 

Fidèles, d’un seul cœur invoquons et glorifions comme il convient le Père, le 

Fils et l'Esprit Saint, le Dieu unique en trois Personnes, qui demeure sans 

confusion, simple, indivisible et inaccessible par qui nous sommes sauvés des 

flammes du tourment. 

Et maintenant et toujours // et dans les siècles des siècles. Amen. 

À ta mère, ô Christ, qui t'a enfanté dans la chair sans semence, Vierge en vérité 

et demeurée sans corruption après l'enfantement, nous demandons d'intercéder 

auprès de toi, ô Maître très miséricordieux, afin que soit accordée la rémission 

des péchés à ceux qui te clament : Souviens-toi de nous aussi, Sauveur, dans ton 

Royaume. 

Prokimenon, ton 4 

Ils se sont partagé mes vêtements // et Ils ont tiré au sort ma tunique.  

Verset : Dieu, mon Dieu, écoute-moi ; pourquoi m’as-Tu abandonné ?  

 

LECTURE DU 7EME EVANGILE 

 

Lecture du Saint Evangile selon saint Matthieu. 

Gloire à ta passion Seigneur ! 

Évangile selon  Matthieu (27, 33-54) 

En ce temps-là, arrivés au lieu appelé Golgotha, c’est-à- dire lieu du Crâne, ils 

lui donnèrent à boire du vin mêlé de fiel ; Il goûta et ne voulut pas boire. Quand 

ils l’eurent crucifié, ils se partagèrent ses vêtements en tirant au sort. Puis ils 

restèrent assis à le garder. Ils avaient placé au-dessus de sa tête le motif de sa 

condamnation ainsi libellé : « Celui-ci est Jésus, le roi des Juifs ». Deux larrons 

étaient alors crucifiés avec lui, l’un à droite et l’autre à gauche. Les passants 

l’injuriaient en hochant la tête et disant : « Toi qui détruis le Sanctuaire et en 

trois jours le rebâtis, sauve-toi toi-même, si tu es fils de Dieu, et descends de la 

croix. » 

De même les grands prêtres se moquaient et disaient avec les scribes et les 

anciens : « Il en a sauvé d’autres et il ne peut se sauver lui-même. S’Il est roi 

d’Israël, qu’il descende maintenant de la croix et nous croirons en lui. Il a mis sa 

confiance en Dieu ; que Dieu le délivre maintenant, s’Il l’aime. Car Il a dit : Je 

suis fils de Dieu. » Même les larrons crucifiés avec lui l’injuriaient. À partir de 

la sixième46 heure, l’obscurité se fit sur toute la terre, jusqu’à la neuvième 
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heure. Et vers la neuvième heure, Jésus clama d’une voix forte : « Éloï, Éloï, 

lema sabachthani », c’est-à-dire : « Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-Tu 

abandonné ? » Certains de ceux qui se tenaient là disaient en l’entendant : « Le 

voilà qui appelle Élie. » Et aussitôt l’un d’eux courut prendre une éponge qu’il 

imbiba de vinaigre et, la fixant au bout d’un roseau, il lui donnait à boire. Mais 

les autres lui dirent : « Laisse, voyons si Élie vient le sauver. » Or Jésus, cria de 

nouveau d’une voix forte et rendit l’esprit. 

Et voici que le voile du Sanctuaire se déchira en deux, du haut en bas ; la terre 

trembla, les rochers se fendirent, les tombeaux s’ouvrirent et les corps de 

nombreux saints qui étaient morts ressuscitèrent : et sortis des tombeaux, ils 

entrèrent dans la Ville sainte après sa résurrection et apparurent à beaucoup de 

gens. Le centurion et ceux qui gardaient Jésus avec lui, voyant le tremblement 

de terre et ce qui se passait, furent saisis d’une grande crainte et dirent : « En 

vérité celui-ci était Fils de Dieu. » 

Gloire à ta longanimité Seigneur ! 

Psaume 50 

Aie pitié de moi, ô Dieu, selon ta grande miséricorde, et dans ton immense 

compassion, efface mon péché.  Lave-moi de plus en plus de mon iniquité, et de 

mon péché purifie-moi. Car je connais mon iniquité, et mon péché est 

constamment devant moi. Contre toi seul j’ai péché et j’ai fait le mal sous tes 

yeux. Ainsi tu seras trouvé juste en tes paroles, et tu seras vainqueur quand on te 

jugera. Vois : dans l’iniquité j’ai été conçu, et j’étais dans le péché quand ma 

mère m’a enfanté. Mais tu aimes la vérité : tu m’as révélé les mystères et les 

secrets de ta sagesse. Tu m’aspergeras avec l’hysope et je serai purifié. Tu me 

laveras et je deviendrai plus blanc que la neige. Tu me feras entendre des paroles 

de joie et d’allégresse, et ils exulteront, les os humiliés. Détourne ta face de mes 

péchés, efface toutes mes iniquités. Crée en moi un cœur pur, ô Dieu, et 

renouvelle en ma poitrine un esprit droit. Ne me rejette pas loin de ta face, et ne 

retire pas de moi ton Esprit saint. Rends-moi la joie de ton salut, et fortifie-moi 

par l’Esprit souverain. J’enseignerai tes voies aux pécheurs, et les impies 

reviendront vers toi. Délivre-moi du sang, ô Dieu, Dieu de mon salut, et ma 

langue exultera pour ta justice. Seigneur, ouvre mes lèvres et ma bouche 

annoncera ta louange. Si tu avais voulu un sacrifice, je te l’aurais offert, mais tu 

ne prends aucun plaisir aux holocaustes. Le sacrifice qui convient à Dieu, c’est 

un esprit brisé ; un cœur broyé et humilié, Dieu ne le méprise point. Accorde tes 

bienfaits à Sion dans ta bienveillance, Seigneur, et que soient relevés les murs de 

Jérusalem. Alors tu prendras plaisir au sacrifice de justice, à l’oblation et aux 

holocaustes, alors on offrira de jeunes taureaux sur ton autel. 

 

LECTURE DU 8EME EVANGILE 

 

Lecture du Saint Evangile selon saint Luc. 

Gloire à ta passion Seigneur ! 
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Évangile selon Luc (23,32-49) 

En ce temps-là, on emmenait avec Jésus deux malfaiteurs pour les exécuter avec 

lui. Et lorsqu’ils furent arrivés au lieu appelé « le Crâne », ils l’y crucifièrent 

ainsi que les malfaiteurs, l’un à droite et l’autre à gauche. Et Jésus disait : « 

Père, pardonne-leur : ils ne savent pas ce qu’ils font. » Puis, pour partager ses 

vêtements ils tirèrent au sort. Le peuple se tenait là, à regarder. Et avec lui, les 

chefs se gaussaient en disant : « Il en a sauvé d’autres, qu’il se sauve lui-même, 

s’il est le Messie, l’élu de Dieu ! » Les soldats aussi se moquaient de lui et 

s’approchant ils lui présentaient du vinaigre, en disant : « Si toi, Tu es le roi des 

Juifs, sauve-toi toi-même ! » 

Il y avait aussi une inscription au-dessus de lui écrite en lettres grecques, latines 

et hébraïques : Celui-ci est le roi des Juifs. L’un des malfaiteurs crucifiés 

l’injuriait : «Si tu es le Christ, sauve-toi toi-même, et nous aussi ». Mais l’autre 

le reprit en disant : « Tu n’as même pas la crainte de Dieu, toi qui subis la même 

peine ! Pour nous, c’est justice : nous recevons ce que nous avons mérité pour 

nos actes ; mais lui n’a rien fait de mal. » Et il disait à Jésus : « Souviens-toi de 

moi, quand tu viendras dans ton royaume. » Et Jésus lui dit : « En vérité, Je te le 

dis, aujourd’hui tu seras avec moi dans le Paradis. » 

C’était environ la sixième heure, l’obscurité se fit sur toute la terre, jusqu’à la 

neuvième heure et le soleil s’éclipsa. Alors, le voile du Sanctuaire se déchira par 

le milieu, et, jetant un grand cri, Jésus dit : « Père, entre tes mains Je remets mon 

esprit.» Sur ces mots, Il expira. Voyant ce qui était arrivé, le centurion glorifia 

Dieu en disant : « En vérité, cet homme était juste !» Et toutes les foules qui 

s’étaient rassemblées pour ce spectacle, voyant ce qui était arrivé, s’en 

retournaient en se frappant la poitrine. Tous ses amis se tenaient à distance, 

tandis que les femmes qui l’accompagnaient depuis la Galilée regardaient.  

Gloire à ta longanimité Seigneur ! 

 

CANON, ton 6 

Ode 5 

Hirmos : Dès l'aurore je veille pour toi, ô Verbe de Dieu, / toi qui dans 

ta miséricorde / t'es dépouillé sans changement pour celui qui était 

tombé / et qui t'es impassiblement abaissé jusqu’à la Passion ; // 

accorde-moi la paix, ô Ami des hommes. 

  Gloire à toi notre Dieu, gloire à toi. 

 Leurs pieds étant lavés, tes serviteurs, ô Christ, purifiés maintenant par la 

communion à ton divin Mystère, montèrent avec toi de Sion sur le mont des 

Oliviers en te chantant, toi l'Ami des hommes. 

  Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et 

toujours, et dans les siècles des siècles. Аmen.  



30 

 

 Voyez, mes amis, as-Tu dit, ne craignez pas, maintenant approche l'heure 

où Je serai saisi par les mains des sans-loi, et mis à mort ; tous, vous vous 

disperserez et vous m'abandonnerez, mais Je vous réunirai pour m'annoncer, 

moi, l’Ami des hommes. 

Katavassia : Dès l'aurore je veille pour toi, ô Verbe de Dieu, / toi qui 

dans ta miséricorde / t'es dépouillé sans changement pour celui qui 

était tombé / et qui t'es impassiblement abaissé jusqu’à la Passion ; // 

accorde-moi la paix, ô Ami des hommes. 

 

Kondakion, ton 8 

Venez, chantons tous Celui qui a été crucifié pour nous ; / car Marie le 

vit sur le bois et dit : // Même si Tu endures la croix, Tu es mon fils et 

mon Dieu.                                                       

Ikos 

Voyant son Fils, l'Agneau, traîné à l’immolation, Marie, la pure Brebis, 

consumée de chagrin et accompagnée d’autres femmes, le suivait et clamait : Où 

vas-Tu, mon Enfant ? Pourquoi presses-Tu le pas ? Une autre noce serait-elle 

célébrée à Cana et Tu te hâtes pour leur changer l’eau en vin ? Irai-je avec toi, 

mon Enfant, ou t'attendrai-Je ? Dis-moi une parole, ô Verbe, ne passe pas devant 

moi en silence, toi qui m’as gardée pure : // car Tu es mon fils et mon Dieu. 

 

Ode 8  

Hirmos : La colonne d'iniquité élevée contre Dieu / fut blâmée par les 

divins adolescents ; / l’assemblée des sans-loi enrage contre le Christ 

et tient de vains conseils ; / elle médite de donner la mort à Celui qui 

tient la vie dans sa main ; // c'est lui que toute la création bénit et 

glorifie dans les siècles. 

  Gloire à toi notre Dieu, gloire à toi. 

 Chassez maintenant le sommeil de vos paupières, as-Tu dit à tes disciples, 

ô Christ ; veillez dans la prière afin de ne pas succomber à la tentation. Et toi 

surtout, Simon, car au plus fort revient la plus grande épreuve ; sache, Pierre, 

que Je suis Celui que toute la création bénit et glorifie dans les siècles. 

  Gloire à toi notre Dieu, gloire à toi. 

 Jamais, ô Maître, je ne prononcerai de ma bouche une mauvaise parole 

contre toi, s’écria Pierre, même si tous te renient, avec toi je mourrai, car je suis 

bien instruit par toi ; ce n’est ni la chair ni le sang, mais ton Père qui t'a révélé à 

moi, toi que toute la création bénit et glorifie dans les siècles. 

  Gloire à toi notre Dieu, gloire à toi. 
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 Tu n’as pas sondé, ô homme, toute la profondeur de la sagesse et de la 

connaissance de Dieu, dit le Seigneur, tu n’as pas compris l’abîme de mes 

jugements ; tu es chair, ne te glorifie pas, par trois fois tu me renieras, moi que 

toute la création bénit et glorifie dans les siècles. 

  Bénissons le Seigneur,  Père, Fils  et  Saint-Esprit,  et maintenant et 

toujours et dans les siècles des siècles. Amen. 

 Tu rejettes, Simon Pierre, ce que Je t’ai dit et ce que tu feras bientôt, car 

une servante en s’approchant de toi te terrifiera, dit le Seigneur. Mais ayant 

pleuré amèrement, tu me retrouveras à nouveau, moi le Miséricordieux, que 

toute la création bénit et glorifie dans les siècles. 

 

Louons, bénissons, adorons le Seigneur, le chantant et l’exaltant dans 

tous les siècles. 

Katavassia : La colonne d'iniquité élevée contre Dieu / fut blâmée par 

les divins adolescents ; / l’assemblée des sans-loi enrage contre le 

Christ et tient de vains conseils ; / elle médite de donner la mort à 

Celui qui tient la vie dans sa main ; // c'est lui que toute la création 

bénit et glorifie dans les siècles. 

 

Ode 9 

Hirmos : Plus vénérable que les chérubins, / et incomparablement plus 

glorieuse que les séraphins, / toi qui sans corruption as enfanté Dieu le 

Verbe, // toi, qui es véritablement Mère de Dieu, nous te magnifions. 

  Gloire à toi notre Dieu, gloire à toi. 

 La funeste assemblée des ennemis de Dieu, le sanhédrin des perfides 

meurtriers de Dieu s'est dressé devant toi, ô Christ, et te traîne à la mort comme 

un malfaiteur, toi, le Créateur de toutes choses que nous magnifions. 

  Gloire à toi notre Dieu, gloire à toi. 

 Ne comprenant pas la Loi, les impies vainement enseignés par les paroles 

des prophètes, te traînèrent comme un agneau à une injuste immolation, toi le 

Maître de toutes choses que nous magnifions. 

  Gloire à toi notre Dieu, gloire à toi. 

 Poussés par leur haine envieuse, les prêtres avec les scribes livrèrent aux 

nations la Vie qui se donne elle-même, le Donateur de vie par nature que nous 

magnifions. 

  Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et 

toujours, et dans les siècles des siècles. Аmen.  
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 Comme des chiens nombreux ils t'ont cerné, ô Roi, ils t'ont frappé sur la 

joue en te questionnant et en portant de faux témoignages contre toi. Et ayant 

tout supporté, Tu as sauvé tous les hommes. 

Katavassia : Plus vénérable que les chérubins, / et incomparablement 

plus glorieuse que les séraphins, / toi qui sans corruption as enfanté 

Dieu le Verbe, // toi, qui es véritablement Mère de Dieu, nous te 

magnifions. 

 

Exapostilaire 

Seigneur, Tu as jugé en cet instant le larron digne du paradis ; 

illumine-moi par la croix de tes souffrances, et sauve-moi. 

Gloire au Père… le même tropaire 

Et maintenant... le même tropaire une 3
ème

 fois 

 

LECTURE DU 9EME EVANGILE 

 

Lecture du Saint Evangile selon saint Jean. 

Gloire à ta passion Seigneur ! 

Évangile selon Jean (19, 25-37) 

En ce temps-là, près de la croix de Jésus se tenaient sa mère et la sœur de sa 

mère, Marie, femme de Cléopas, et Marie de Magdala. Jésus voyant sa mère et, 

près d’elle, le disciple qu’il aimait, dit à sa mère : « Femme, voici ton fils. » Puis 

Il dit au disciple : « Voici ta mère. » Et dès cette heure-là, le disciple l’accueillit 

chez lui. Après quoi, sachant dès lors que tout était achevé et afin que l’Écriture 

fût accomplie, Jésus dit : « J’ai soif. » Il y avait là une cruche remplie de 

vinaigre. On fixa une éponge imbibée de ce vinaigre au bout d’une branche 

d’hysope et on l’approcha de sa bouche. Quand Il eut pris le vinaigre, Jésus dit : 

« Tout est accompli » et, inclinant la tête, Il rendit l’esprit. Comme c’était le jour 

de la Préparation, pour éviter que les corps ne restent sur la croix durant le 

sabbat - car ce sabbat était un grand jour -, les chefs des Juifs demandèrent à 

Pilate de leur briser les jambes et de les enlever. Les soldats vinrent donc et 

brisèrent les jambes du premier, puis de l’autre qui avait été crucifié avec lui. 

Arrivés devant Jésus, ils virent qu’Il était déjà mort et ne lui brisèrent pas les 

jambes, mais l'un des soldats, de sa lance, lui perça le côté et, aussitôt, il en 

jaillit du sang et de l’eau. Celui qui a vu rend témoignage et son témoignage est 

véridique, et il sait, lui, qu’il dit vrai, afin que vous aussi vous croyiez. Car cela 

est arrivé pour que l’Écriture s’accomplît : Pas un de ses os ne sera brisé. Un 

autre passage de l’Écriture dit aussi : Ils verront celui qu’ils ont transpercé. 

Gloire à ta longanimité Seigneur ! 
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Laudes, ton 3 

Psaume 148 

Que tout souffle loue le Seigneur. / Louez le Seigneur du haut des 

cieux, / louez-le au plus haut des cieux. // À toi convient la louange, ô 

Dieu. 

Louez-le, tous ses anges, / louez-le, toutes  ses  puissances. // À toi 

convient la louange, ô Dieu. 

(on lit ou on passe aux stichères)  Louez-le, soleil et lune, louez-le, toutes les étoiles 

et la lumière. Louez-le, cieux des cieux, et les eaux qui sont au-dessus des cieux. 

Qu’ils louent le Nom du Seigneur car il a parlé, et ils ont été faits, il a 

commandé, et ils furent créés. Il les a établis à jamais, et pour les siècles des 

siècles, il a donné des lois qui ne passeront point. Louez le Seigneur du sein de 

la terre, dragons, et tous les abîmes. Feu et grêle, neige et glace, vents de 

tempêtes, vous qui accomplissez sa parole. Montagnes et toutes les collines, 

arbres fruitiers et tous les cèdres. Animaux sauvages et tout le bétail, serpents et 

oiseaux ailés, rois de la terre et tous les peuples, princes et tous les juges de la 

terre, jeunes gens et vierges, vieillards et adolescents, qu’ils louent le Nom du 

Seigneur, car son Nom seul est exalté, sa louange remplit le ciel et la terre. Il 

relèvera la corne de son peuple ; il sera loué par tous ses saints, par les fils 

d’Israël, le peuple qui s’approche de lui.  

Psaume 149 

Chantez au Seigneur un cantique nouveau, sa louange dans l’assemblée des 

saints. Qu’Israël se réjouisse en son Créateur, et que les fils de Sion exultent en 

leur Roi. Qu’ils louent son Nom par la danse, qu’ils lui chantent des psaumes 

avec le tambourin et la harpe. Car le Seigneur se complaît dans son peuple, il 

relèvera les doux et les sauvera. Les saints se réjouiront dan la gloire, ils 

exulteront dans leur repos. A pleine gorge ils magnifient Dieu, ils ont à la main 

le glaive à deux tranchants, pour exercer la vengeance parmi les nations, des 

châtiments parmi les peuples ; pour lier leurs rois avec des chaînes, et leurs 

princes avec des entraves de fer, pour exécuter contre eux le jugement, comme il 

est écrit ; telle est la gloire de tous ses saints. 

Psaume 150 

Louez le Seigneur dans ses saints, louez-le au firmament de sa puissance. 

Ton 3 

Verset : Louez-le pour ses hauts faits, louez-le selon sa grandeur infinie. 

Israël, mon fils premier-né, / tu as mal agi par deux fois : / tu m'as 

abandonné, moi la Source d’eau vive / et tu t’es creusé un puits fissuré 

; / tu m'as crucifié sur le bois de la croix / et Barabbas, tu l'as réclamé 

et libéré. / Le ciel en a frémi d’épouvante / et le soleil a caché ses 
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rayons ; / mais toi, Israël, tu n'en as pas eu honte, / et tu m'as livré à la 

mort. / Pardonne-leur, Père très Saint, // car ils ne savent pas ce qu’ils 

ont fait. 

Verset : Louez-le au son de la trompe, louez-le sur la harpe et la cithare.   

Israël, mon fils premier-né… 

Verset : Louez-le par le tambourin et la danse, louez-le au son des cordes et des 

instruments. 

Chaque partie de ton saint Corps a supporté l'infamie pour nous : / la 

tête, les épines, le visage, les crachats, / les joues, les soufflets,  les 

lèvres, le goût du fiel mêlé de vinaigre, / les oreilles, des blasphèmes 

impies, / le dos, les coups, la main, le roseau ; / et tout ton corps a été 

étendu sur la croix, / les membres transpercés par les clous,  le côté 

percé par la lance. / Toi qui as souffert pour nous et nous as libérés des 

passions, / qui t'es abaissé jusqu’à nous par amour des hommes et 

nous as élevés, // Sauveur Tout-Puissant, aie pitié de nous. 

Verset : Louez-le avec les cymbales retentissantes, louez-le avec les cymbales de 

jubilation, que tout souffle loue le Seigneur. 

Te voyant crucifié, ô Christ, / toute la création trembla ; / les 

fondements de la terre chancelèrent par crainte de ta puissance ; / et en 

ce jour où Tu étais élevé, le peuple hébreu tomba ; / le voile du temple 

se déchira en deux, / les tombeaux s'ouvrirent et les morts 

ressuscitèrent de leurs tombes ; / le centurion voyant le miracle était 

saisi d'effroi, / ta mère, debout à ton côté, se lamentait et clamait : / 

"Comment ne pas verser un flot de larmes et ne pas me frapper la 

poitrine, / en te voyant nu comme un condamné suspendu au bois de la 

croix ? " / Toi qui as été crucifié et enseveli, / et qui es ressuscité des 

morts, // Seigneur, gloire à toi. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit,  

Ton 6 

Ils ont arraché mes vêtements / et m'ont revêtu d’une tunique de 

pourpre ; / ils ont posé sur ma tête une couronne d’épines / et dans ma 

main, ont placé  un  roseau, // afin que Je les brise comme des vases 

d’argile.  

Et maintenant et toujours, et dans les siècles des siècles. Аmen. - même ton 

J’ai livré mon dos aux coups, / Je n’ai pas détourné mon visage des 

crachats, / Je me suis présenté au jugement de Pilate, // et J’ai enduré 

la croix pour le salut du monde. 
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LECTURE DU 10EME EVANGILE 

 

Lecture du Saint Evangile selon saint Marc. 

Gloire à ta passion Seigneur ! 

Évangile selon Marc (15, 43-47) 

En ce temps-là, un membre éminent du Conseil, Joseph d’Arimathie, arriva. Il 

attendait lui aussi le Royaume de Dieu. Il eut le courage d’entrer chez Pilate 

pour demander le corps de Jésus. Pilate s’étonna qu’Il fût déjà mort. Il fit venir 

le centurion et lui demanda s’Il était mort depuis longtemps. Informé par le 

centurion, il permit à Joseph de prendre le corps. Après avoir acheté un linceul, 

Joseph descendit Jésus de la croix, l’enveloppa dans le linceul et le déposa dans 

une tombe qui avait été taillée dans le roc ; puis il roula une pierre à l’entrée du 

tombeau. Marie de Magdala et Marie, mère de José, regardaient où on l’avait 

déposé. 

Gloire à ta longanimité Seigneur ! 

 

À toi convient la gloire,  Seigneur notre Dieu, et nous te rendons gloire, Père, 

Fils, et Saint-Esprit, maintenant et toujours et pour les siècles des siècles. Amen. 

Petite doxologie 

Gloire à Dieu dans les lieux très hauts, et paix sur la terre, bienveillance parmi 

les hommes. Nous te louons, nous te bénissons, nous t’adorons, nous te rendons 

grâces pour ton immense gloire. Seigneur, Roi céleste, Dieu le Père tout-

puissant ; Seigneur Fils unique Jésus Christ et Saint Esprit. Seigneur Dieu, 

agneau de Dieu, le Fils du Père, toi qui portes le péché du monde, aie pitié de 

nous. Toi qui portes le péché du monde, reçois notre prière. Toi qui sièges à la 

droite du Père, aie pitié de nous. Car tu es le seul Saint, tu es le seul Seigneur, 

Jésus Christ, à la gloire de Dieu le Père. Amen. 

Chaque nuit je te bénirai et louerai ton Nom dans les siècles et aux siècles des 

siècles. Seigneur, tu nous fus un refuge d’âge en âge. J’ai dit : Seigneur, aie pitié 

de nous, guéris mon âme, car j’ai péché devant toi. Seigneur, je me suis réfugié 

en toi, enseigne-moi à faire ta volonté, car tu es mon Dieu. Car en toi est la 

source de vie, en ta lumière nous verrons la lumière. Etends ta miséricorde à 

ceux qui te connaissent. 

Daigne, Seigneur, nous garder en cette nuit sans péché. Tu es béni, Seigneur, 

Dieu de nos pères, ton Nom est loué et glorifié dans les siècles. Amen. Que ta 

miséricorde, Seigneur, soit sur nous, car nous avons espéré en toi. Tu es béni, 

Seigneur, enseigne-moi tes jugements. Tu es béni, Maître, enseigne-moi tes 

jugements. Tu es béni, Saint, illumine-moi par tes jugements. Seigneur, ta 

miséricorde est pour les siècles, ne méprise pas l’œuvre de tes mains. A toi 

convient la louange, à toi l’hymne, à toi la gloire, Père et Fils et Saint Esprit, 

maintenant et toujours et dans les siècles des siècles. Amen. 
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Kyrie eleison. (12 fois)    ou   Seigneur, aie pitié. (12 fois) 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

 

LECTURE DU 11EME EVANGILE 

 

Lecture du Saint Evangile selon saint Jean. 

Gloire à ta passion Seigneur ! 

Évangile selon Jean (19, 38-42) 

En ce temps-là, Joseph d’Arimathie, qui était un disciple de Jésus, mais s’en 

cachait par crainte des chefs des Juifs, demanda à Pilate l’autorisation d’enlever 

le corps de Jésus. Pilate le permit et Joseph vint enlever le corps de Jésus. 

Nicodème vint aussi, lui qui naguère était allé de nuit trouver Jésus. Il apportait 

un mélange de myrrhe et d’aloès, d’environ cent livres. Ils prirent donc le corps 

de Jésus et l’entourèrent de bandelettes, avec des aromates, selon la manière 

juive d’ensevelir. 

À l’endroit où Jésus avait été crucifié, il y avait un jardin, et, dans ce jardin, un 

tombeau neuf où jamais personne n’avait été déposé. En raison de la fête juive 

de la Préparation, et comme ce tombeau était proche, c’est là qu’ils déposèrent 

Jésus. 

Gloire à ta longanimité Seigneur ! 

 

Apostiches, ton 1 

Toute la création fut bouleversée d’effroi / en te voyant suspendu à la 

croix, ô Christ : / le soleil s’assombrit et les fondements de la terre 

furent ébranlés ; / tout souffrait avec le Créateur de toutes choses. // 

Toi qui as volontairement enduré la Passion pour nous, Seigneur, 

gloire à toi. 

Verset : Ils se sont partagé mes vêtements ; ils ont tiré au sort ma tunique.  

Ton 2 

Peuple impie et sans loi, pourquoi méditer de  vains  projets ? / 

Pourquoi condamner à la mort la Vie de tous ? / C'est une grande 

merveille que le Créateur du monde soit livré aux mains des sans-loi / 

et que l’Ami des hommes soit élevé sur le bois de la croix / afin de 

libérer des enfers les prisonniers qui lui clament : // Seigneur 

longanime, gloire à toi. 
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Verset : Ils m'ont donné pour nourriture du fiel, pour étancher ma soif, ils m'ont 

abreuvé de vinaigre 

Te voyant aujourd'hui élevé sur la croix, ô Verbe, / la Vierge très pure, 

/ souffrant dans ses entrailles maternelles et le cœur amèrement blessé, 

/ gémissait douloureusement du fond de son âme, / s'arrachait le 

visage et les cheveux / et, se frappant la poitrine, implorait en se 

lamentant : / "Hélas, mon divin Enfant ! / Hélas, Lumière du monde ! / 

Pourquoi t'es-tu caché à mes yeux, toi l’Agneau de Dieu ?" / C'est 

pourquoi les puissances célestes tremblèrent d'effroi en disant : // 

Seigneur inconcevable, gloire à toi. 

Verset : Dieu est notre Roi dès avant les siècles, Il a accompli notre salut au 

milieu de la terre. 

Te voyant suspendu à la croix, ô Christ, / toi le Dieu et Créateur de 

toutes choses, / celle qui t'avait enfanté sans semence clamait 

amèrement : / Mon fils, où s'est donc cachée la beauté de ta Face ? / Je 

ne puis supporter de te voir injustement crucifié. / Hâte-toi de te 

relever, // afin que je voie ta résurrection des morts au troisième jour. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.   

Ton 8 

Alors que Tu t'élevais sur la croix, Seigneur, / la création était saisie 

de crainte et de tremblement ; / Tu empêchais la terre d'engloutir ceux 

qui te crucifiaient / et Tu donnais l'ordre aux enfers de relâcher leurs 

prisonniers, / pour que les hommes soient rendus à la vie. / Ô Juge des 

vivants et des morts, / ce n'est pas la mort que Tu es venu donner, 

mais la vie. // Ami des hommes, gloire à toi. 

Et maintenant et toujours, et dans les siècles des siècles. Аmen.  

Ton 6 

Voici qu'est rédigée la sentence ; / par des juges iniques Jésus est jugé, 

/ et Il est condamné à la croix ; / la création est tourmentée / en voyant 

le Seigneur sur la croix. // Toi qui as souffert pour moi dans ton Corps, 

ô Très-Bon, Seigneur gloire à toi. 

 

LECTURE DU 12EME EVANGILE 

 

Lecture du Saint Evangile selon saint Matthieu. 

Gloire à ta passion Seigneur ! 
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Évangile selon Matthieu (17,62-66) 

Le lendemain, c’est-à-dire après la Préparation, les grands prêtres et les 

Pharisiens se rassemblèrent chez Pilate et lui dirent :«Seigneur, nous nous 

sommes souvenus que cet imposteur a dit de son vivant : “ Après trois jours Je 

me relèverai ! ” Commande donc que le sépulcre soit bien surveillé jusqu’au 

troisième jour, pour éviter que ses disciples ne viennent de nuit le dérober et ne 

disent au peuple : “ Il s’est relevé d’entre les morts ! ” Cette dernière imposture 

serait pire que la première. » Pilate leur répondit : «Vous avez une garde ; allez 

et assurez la surveillance comme vous l’entendez. » Ils allèrent donc et 

s’assurèrent du sépulcre, en scellant la pierre et en postant une garde. 

Gloire à ta longanimité Seigneur ! 

 

Le Lecteur: Il est bon de confesser le Seigneur et de chanter un psaume pour 

Ton Nom, Très-Haut, pour annoncer au matin Ta miséricorde et Ta vérité durant 

la nuit.   (2 fois) 

Saint Dieu, Saint Fort, Saint Immortel, aie pitié de nous. (3 fois) 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Trinité toute-sainte, aie pitié de nous. Seigneur, purifie-nous de nos péchés ; 

Maître, pardonne nos iniquités ; Saint, visite-nous et guéris nos infirmités, à 

cause de ton Nom. 

Kyrie eleison. (3 fois)    ou   Seigneur, aie pitié. (3 fois) 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Notre Père qui es aux cieux, que Ton Nom soit sanctifié, que Ton règne vienne, 

que Ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel. Donne-nous aujourd'hui 

notre pain de chaque jour. Remets-nous nos dettes comme nous les remettons 

nous aussi à nos débiteurs, et ne nous laisse pas succomber à la tentation, mais 

délivre-nous du Malin.  

Tropaire, ton 4 

Tu nous as rachetés de la malédiction de la loi / par ton Sang précieux. 

/ Cloué sur la croix et percé de la Lance, / Tu as fait jaillir pour les 

hommes l’immortalité ; // ô notre Sauveur, gloire à toi. 

 
 

FINALE des MATINES 
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Kyrie eleison. (12 fois)    ou   Seigneur, aie pitié. (12 fois) 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Ô Dieu, affermis la sainte foi orthodoxe des chrétiens orthodoxes dans les 

siècles des siècles. 

Plus vénérable que les chérubins et incomparablement plus glorieuse que les 

séraphins, toi qui sans corruption as enfanté Dieu le Verbe, toi qui es vraiment 

Mère de Dieu, nous te magnifions. 

Gloire au Père et au Fils et au Saint-Esprit, et maintenant et toujours, et dans les 

siècles des siècles. Аmen.  

Kyrie eleison. (3 fois) Bénis.      ou   Seigneur, aie pitié. (3 fois) Bénis. 

CONGE 

Que Celui qui supporta pour la salut du monde les crachats, les coups, les 

soufflets, la croix et la mort, le Christ notre vrai Dieu, par les prières de Sa 

sainte Mère toute pure et tout-irréprochable, par la prière des saints, glorieux et 

illustres apôtres, de nos saints Pères théophores, des saints et justes aïeux de 

Dieu, Joachim et Anne et de tous les saints, aie pitié de nous et nous sauve, Lui 

qui est bon et ami des hommes. 

 


